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tes anoeuvres de Bourse La 5ociÉtÉ d'EIEttritifÉ 
~.Lo propagaÜdB -BtrangBrB a manqué à SBS 
t Qg liso is EngagEmEnts 

. nt~rh dnns le T'in Il et l'on dénomme la ~=~· 
;~ !l.in

1 
'1i~,, de~ -, culn• urs 1 ors c ~~~~·:e Xoir;;~.~ . DÉCiarations dB M. nu CEntikaya 

hlj" 1~ rnanmthres c. rlo.irsc L'or qui ét~it monto JUHqu'ù lu90 -·-
, ,,? s .i~~t-~fo1 , c n ost pas su_r las rumeurs i11v_e111iies .. de toutes 1 Le ministre des Travaux publics, l\L 
~· ati 11 1 i toute ln qtwotion. pu·ce: par la,. Jl)U!oe_ '-10110 est re- Ali <,'etinkaya, a fait hier d'importan 

~~ena~0,. 1 !<:.~l~~pa!l'.~'. 1d~e•M~~~; tomlrn iu~qu a 106.i piastres, . tes déclarations à un rédacteur du 
1t''it~t curre:i ,. · · li est tout naturel quo l'or revienne " Tan • 

'4 .nou, 'IU'ils euro t dans un ou cieux jours, à sa valeur Au s~i·et des pourparlers "ui sont 
1 •li· n connaissance 1 . 1 o '8 • 10'•) · t '"' 11 p • 0 du con • ., · 1 norma o qui est' e ' .. ll "~ pins r · menés à Ankara avec les délégués de 

~ 1 1!"Sirl•nt •luge• n 
11 ~ mois ° Ceux qui possédaient des Un\ türk la Société d'électricité, M. Çetinkaya 

~a •r un' ~trangorscm~•oil, l~s ~rot pensant que ceux-ci allaient de nou· a dit notamment; 
r' 0~~ ,atinospltèr~ t .nnl lü 

0 d;i~s veau hausser se sont précipité~ à !a • Cette dernière n'a pas accompli 
~flleurs lit ~irculer i~.~~e p.irt Bourse et ont pu les vendre lu squ à une partie fort importante des enga· 

1 autr autour de cett ou~ lie Ltqs q,20. gements qu'elle ~vait assumés.de.par 
r• l Io, ils enti· 

0 11 0 
' 

1 

Les Unitürk clcituraient il Y a ~ sa convention mcme. AUJonrd hui le 
e, l'ara Hourse e1ir•rent d.es ma- jours ~ 13,;0, ,Je sorte qu'il Y eut des réseau existant est en ruine fnute 

1,Qne g1elltturc etpou~ .fa~ro _d1ô- personnes qui profitèrent de la nnrgo d'entreti"en. N'ou> demandons, pour 
•Pt' • lllo cruel "an, e 1 . d ·o . t 
pr •s Ce 6ph~re de ue soit e a ptas res. l'accomplissement de tout .ceci un m~ 

· •nt
8 Propagand!~;::~'~ c~ng~ Les • boursiers noirs • q.ui oporent nimum de sept el un maximum de ln 

116'%liit 1 ~lu un c.il iroi ionrtrail en dehors de la Bourse, aux .alentours millions de livres. En outre. la société 
'et\[' id c S"rnc 1 ntr c des agents de changd. et qui font des a perçu de la •Jop.ilation pour des em. -

Pt ·. • <' I" ~ ' 1111 o ' 6 • l' t 1 1 . ' ' 1 c1a1i ·e al lhy ir nu su et d op~rat1on~ sur or c C• 'ev1ses, RO branchements et autres plus de trois 
"Con1~n <:le la monnaie. J Cette 1 .tisp~rsoront,.comme par enchantrment millions de livres ,l'une façon illégale 

% l 1oJiuterne111 fausse ot ,.1• 1 aussitôt qu tls appr1re.lt quo le g:ou- et sans que ceci ~<Jit prévu par un ro· 
lqu08 es Ill co 80 répamht 1 v~rnement était décidé à les poursuivre glement.ll import<' que ce montant soit 
~u ~ 1~1eures clans toule la 1 rtg?ureusoment. , restitué tout de snite.N'ous avons lait 

~ t Q ~t st tue unn prllUVI' des :-;ur les ortfres donnés par ~I. Celtll connaître nos revendications par 
'nn ri~8 du le >rfi I' xt~n ion Bapr! ~! F;ii~ Kurdoglu " eu ~es C•crit aux dél~gué> autorisés de la so· 1 l>r ac.ion •l · j entretiens r..ipeléo avec le commis- cil'tu qui se trouvent ici et nous leur 

1 1~ ,~Pagancte.0 relle orgam· saire i\ la Bourse, ~I. Ih~an Rtfat, et il avons demandé une réponso également 
• ·Q R~tons \las un seul i s-1 s'est occupé iu•11u'au soir de la , pnse écrite. La Sociét6 nous la fora ronnai­

a ·a se Uvornornont l6moi irnrn 1 des meaure• nécessaires en l occnr· tre dans un ou deux jours. 
• 

6 
GltensilJiJit, voulue àg l'ci;. rence .. L~ commi~saria! à_ la Bourse Après avoir reçu une réponse à nos 

tl (q1 8•0°rga.11isntio'l de pro· s'est livre à ries mvesltgallons clans eeux questions, nous étudierons le 
· Q tte t •1sg00 pren lro allo· tes banques et a _exan1mé aupr~s des problème de ~a ?on version e~ ltqs,. du 

pJUQ l>ar ~atuore, en flagrint ag~nls les opéraltons de boursn des capital de la ::;ociété. Il resso1t qu 11 y 
~.la ha atte occasion 11 sa· trois derniers lours. a trois questions de premier plan quo et. ge eo f ' • · t l 1 
1 •tatio oyer d trou hie• D'apre, les ~ense1gnemen s . que nous devons résoudre en un aps c _e 

ju1~16 iina~s du pn• Jcut du. nous avons recuetlhs, les opérations temps très court. Lorsque ces trois 
' 1 8 hier de, 'I C'elâl Baynr, 1 Fa1le~ par les b.inques et organes de questions seront roglées et selon 111 

&,1 c Ue1n ans • Tan, ort Né' boursA ,;ont en règle et ~onformes aux résultat obtenu on verra s'il fauclra 
't!1a~ ~ banc'es à la B ~rse et daus lois et ro •lements en l"lgueur. On a officiellement procéder à une mam· 

4e aires I - " •t u ·et b. · tte ~ I~ ltlent , · .a nouvelle que ouvert au,is1 une euque e a SU] mise sur la 8oci~té ou ien s1 ce 
Préc10r ~a nuuem ... t l'inton des spéculateur• agissant hors Bour- dernière, qui n'a pas rempli ses enga· 
~~lt!e 0 ~ 111011n.1•u turqu·>, so. Il n'y eut aucun? op.?rat1on h1~r gements devra d'elle-môme uous 
1 llll!t uPérat1on serait con-1 cl.ms l'aprù; nrn!t. L Unttm·k qui clo· abandoa'nor to 1te son organisation 
~ter,: 0 n \"ol et qu'enfin une tura•t avant-hier soir à ltct•· 11,10 et ses itntalhtio 1s. 
~1' de c~•erte pour llécouvrir ouvrit à 1111>. 1~ et cliitura à li•!•· 1_3.RH ~!.Ali <;etink 1ya dit aussi au sujot 

~ :; •;rumeurs, a pro<lnitl La Bourse de l',U'is a communi'.lué de l'extansion dis installations de la 
~ •e et d'une douche le cours de 24~ .fr>. comme pr1x d ou· Société des téléphones: 
~Ill _sl>Aculateurs hors verturo et de clùture pour l'Unitürk. _Colle-ci a lrigé son immeuble en 

l\q un endroit foi·t •nal choisi at dans de 

Il l 
\lièll\e J" OUl'llée dU COllgrèS d'histo1•e déplorables COI ditions. Lorsqu'on. l'.a 

éle\•é on n'a gui·re songé aux pos_sibt· 

n \) e-7 liilités do dévl·loppement ultérieur. 

', :t PDS dE "narB annto1·1EnnE'' ·11 Pour agrandir la bùti~se nous avions U r U dû procMer à certam~s expropna· 

n \) tions. Il importa d'en faire de nouvel· 

' .. a QUB la race alpinB qui ~~k~~~'.eure actuelle vers Fincancilar· 
tlMt~ 

'r~fe s ldentif iE aVBC IES Turcs 
• i. c~ 
" J):ir;:. (•if!: '"1rie 
l 'l • OI 1\1 'q..ii 11 pr ~Io race tun1ue. 

~ lre ~ Pas ~;1 ·•U Coug•ùs Le l'roL )lorawsik vient apporter à 
Jr, • e lllCOllllU uu . . • . d" 1· 
p.' •lou · . Avec cet·e le.· la tnbune d'mteressantes m bica 101;s 

q• ·r tae ·rie cte f 1 1 t sur l'mportanco de~ rnurcos yzan i· 
Q~. i ur 1Ui est 1ai 8 P 'e nes du point <le vue de l'hi,toiro 

•tt a ù a sienne. Il , 1 · · 1 1 ' • tur 6rn,,nt 1• . turquo. nou, apprelll .lllCll emmeu , 
,'•t1 °•e,,U~l Vigouroure 

1
c·xts· que Io titre'.!'• ataman• n'est qu'une 

•·et' ' x e or1- . 1 t tt . Ill r a1n ùtt subi c corruption 1 u mo o oman. 
1•11" 'I~, es Îilfluoiicn ~tmme Atec le prof. bmaïl Hakki Uzu•t· 

" . •eg ~s ~ rnn· T t 1 · 
~10,,.séi~eles et los écoles des car.~• 1 no111~.ro.veno1ns afux empst1d1~­

ll\'" Il'. • ~onçut· ot ·S . tonqueô, , emmen pro ossour e e· 
,1 °Ye,;i1

111 au 01 ",·it 1
1 eal pu té nous parle de l'administration 

~ ·o ~nt ia ce .. ·1 l'A 1· '"!\' 11 R ni l' ùne Utili·s 1, des " ueylt > • 1 nato te aux ·' e 
~·Ili :i1· e, a a .on t \:\' _., l 
'Il ~li. l!ari, ux so trouvant e e '"ces. 

ên 'l6 1 ct~rtsé , . . 
1 ~1Q 6rp1' ~ 'i\ es par la Dans une longue commun1cat1on, 
\Q~Ut, 0 1~ 1 8 

Ille franl'il'se. en francais, le Prof. Alloldt analyse 
, r. l . 

0 t l'apnn igo les coutumes des peuplades nomades 
'k~.lretie 1', 08 ne l'Asie Centrale, dos Uygurs, dos 

:, <Il: l~a. nt le l>r ~elù10~-i.• es anci~ns \longols. 
~ra41 t: 1·a~a1a a~u 0 flur ~e,·- Et voici un novateur : l'empereur 

' 1
1 li, ~r !JI! 11001 nn~ un lou t turc de l'Inde Ekber Gurkan, qui en 
r ~it uu~?llti·u 'I hropolag1· 1560 1·.lalisa une grando tentative de 

lli~t •ui '!'nnchouo le,s, '>el- réforme religieuse qtri est étudiée 
lt'lij,Rr~lio Vi 1,1 i ~~' 1 ur~s sous tous ses aspects par le Prof. 

n,,u i1ê1.1ri 'lue~ •U voie Hikmet Buyur. • 
Ir r •Il"( u ours ancf·· 

·~ tl · tnu;lll"iiol aes.i.·.ailk·nr! Le comte Zichy nous parle de l'ort· 
1• litQ '.lu co U

0 
tl!l'ntu es· aine des Hongrois - ce qui est une 

111,11 
~tor08 g~~s _ lts façon de trriiter r\e l'histoire turque 

l•r 11 1 migrai" puisque les :llagyars ~ont Onogurs, 
1 .'Ur 

0~011 ~l'i nus. :_1°~: c'est-à dire Turc"· 
~'ta., <llo1, · Enfin, le Prof. Rnsonyi, de l'Tlniver· 

l llt~ ~" l'· Q~I inainttout eit6 cl'.\nkara, traite clu rôle ossontiel 
~ l 0 '<t · 11'0polog10 .les nncions Turcs en Transjordanie. 

t 1 qi. il . 
• c 1 eu1 , Y eut en Ou mit quo 1~0 pays a vu apparaitre 

' 1 uno ,1
1 8

. Ptéhisto- les Huns, les Avars, les Turco-llulgn-
1 · r"•cti terran~hchoc~pha res, les ~lagyars et divers éléments 
~U~ 1' lt Y• Ph· 1'~,et l'autre turcs apparentés. Les Sicul de la ré· 
' Q .;on ,\ e q . 

1 lltor ltne 1 ~ ue rl'nu. gion sont très nettement d'origine 
iU1 t"in .. l•Ui· \ r o alpi- turque. Aux froutiè1es montagneuses 
~<lq 1•n11~." rae0 nllois rt ••• transylvaniennes ainsi qu'aux point_s 
~ litll\ .t dn d:, toi 011-1 straMgiquos les nom, géographt· 
1 ~ ail\ ntioi1 f..st, do quos sont très proches du turc.Mieux 
'~!(, 1ca,0 llrov0 .. ~ qu'aucune autre ~hose ils offrent la 
~Uli q. la 110 ~111:i1 \ra UtoG démonstration évidente de la colorn-

'' ki11Ri1q " ''CiGtr, 'ù'Ielt L_a eatiou systô:natiquo turque. q'' ~ 1 1Ue l 1sto1- L . .· 1 l' e 0 ° • o lllrin d 'orateur termme en expuman es-
'{u, nle r1e~1 •tnpro~, e poir que, dans un proche avenir, .les 

''iu 0~'. la raco d~~· sav.111ts turcs, hongroi~ et roumams 1hf10 nvec 1~ lrnvailleront d'u11 rommun nccor~l 1i 
poursuinc los recherches à co su1et. 

LES AILES TURQUES 

La croisière aérienne 
du Türkku11u 

Ankara, 24. - Mlle Sabiha Gi\kçan, 
fille d'Atatürk, et première monitrice 
cl'aviatio:1, qui doit participer au grand 
tour entrepris par le Türkkusü à tra· 
vers le pays, est arrivée aujourd'hui 
ici à cinq heures. Elle a ~té accueilli 
chaleureusement. ~Ille «ok~en, est 
arrivée d'Eski~ohir, en avion, eu uno 
heure et 10 minutes. 

Lo grand circuit aérien auquel 
prendra pari aussi Mllo Gé\kçen com· 
mencera demain à 15 heures. La pre· 
mii'ra aviatrice militaire du monde 
portera le salut d'Atatürk dans les 
coins reculés du pays qui jusqu'à 
présent n'ont pas encore vu la fille 
d'Atatürk et la flottille du Türkkusii. 
~ 

LE crimE dE l'ivrognE 
C't~st une lan1entnble histoire <l'ivrognc.>t'iC 

criminellt!. OeYnd avait été autrefois foni:tion­
naire du ininh;t~re <le l'ln~truction pubhqt_1e; 
il &\·ait trouvé ultéricure1nPnt un c1nplol ~ 
Yelova. Son goût désordonné- pour le ruk1 
l'av;iit fait chasFer de !l&rtout. Cos l~1np~ der­
nier!=i sa [cn11nc, Sabiha, las~e d~ \'1~re. a\'ec 
un homn1P perpétuell~ment ivre a,vrut tnt . .(.'O· 
duit une action en d1\·~1rce. Fl_t c ct:t la .r1ll_e 
d'un prC'mi<'r lit de Salnha, la.Jeun~ ft l'"'h~ 
Rt1yhan, excellente ~actylo, qui ~n·ru.t tapé a 
la 1nnclnnE' la requl·te. Pour ce fait. Ceva<t 
lui avait juré une hnine 1nortelle. 

Jiier Reyhan rentra toute joyeuse choz 
elle, à i\nd1kiiy, Elle avait RUùt avec si11•1•\•!' 
un exa1nen de c.lactylo. 

- Je gagnerai clequoi as::Jurer nos besoin~, 
crin-t-elle à sa n1ère <JUÎ avn•t paru à la ff'­
nêtre. et nous nl' v1vronH plus nvl'C un 
iv1·ogne ! .. . 

:\lais Cevad avait entendu cc:; 1n1pru<lentes 
paroles, U •• leva ùe sa perpétuelle table de 
raki et, ar111é du couteau qui lui servait à 
couper 1~ }ûtin, fondit sur la TnalhPureu~e. 

Lo scène fY.t atroCt-. et l>rève. Heyhan, le 
dot> lardé <le coups, to1nùa ; sa inèrc arrolôC'. 
se précipita dans la rue pour ch~rcher ~lu se­
cours tandis que Cc\·acl, on ple1nc cr1,sc, t1e 
mettait en ole1ncurc d'interdire l'c1!trco du 
jar<lin 1•nsanglanté Il q~oonq.uo a,urn1t.. v1?ulu 
l'appréhender. Il parvint runl"ii a intun.11J.er 
deux gurdu.~ns de nuit et ù bJ~s~c~ un VOHi.!ll· 
l>:~ux ag-ents de police Je 1nattr1,r11·rtHl! ('nJ1n. 

Quant il la Ueyh:tn, c11o f'xp1rll tlo~ son 
nrrh·Pc fl l'hilpital de liayùart>U!Jia. 

LE voyagB de M. Mussolini En DllEmagnB 

L'Bsprit dBs BntrBtiBns dBs 
dBux ~hef s sera révél8 

par Isurs discours 

A propos du disceurs 
de M Beck 

UnB mBnatB arabB à la Polog B 
Jèmsakm, 25. A,!, I.e p"r 1 "• la 

dëf<11se 11atio11a!f! 11rabe atfres " <111 c" · 
sui gt!nàal de Polo.qne une 11n/L' de Prt'· 
tesftJfio11 contre !.! ,u,,ours de If. lle<k 
à 6·c11èz1e e11 r.1p/Jort av1 <. la ques 1c z 
pale:ili111t-111œ, tJVec pri<'rt de transmc Ire 
cefle p/11i11te au gouvemement polonùis. 
Le p.1rli ara/Je dcc/are que ce discours 
de .t/ H<!ck est de 11at11re a compromet-
tre sërieu.\Clll<'n/ le.< importantes rcl"tion:i 

Rome, 24. Des manifestations so- l'Allemagneel l'Italie sont deux gum- commerciales e11lrt• /a Po!oql/e et /es 
lennelles et enthousiaste~ ont ou lieu des 11atio11s capables de soule// ir la CO/Il· pays arabes. 
on l'honneur du Duce à l'occasion de parai son avec toute autre en Europe; ··-' - • 
son départ pour 1' Allemagne. Da us la . . ; LES qunrEllES au ramp salle royale, l'attendaient les plus elles sont capa.bles, seul~s ou a>socues, 11 11 
hautes personnalités de l'Etat el du de falfe face a foui eve11emt11/ mms el- d u 
parti, les représentants dn Sénat el les son/ capables d'avoir Ill/ sem COii>- BS rouges,, 
de la Cham~r~, les ministres et sous- tant des respo11sabili!Cs. 8 ~lilan. :n _ Le • l'opolo d'Itah 11 » 
secrétaires d Etat, le gouverneur de L · 1 lut ue l'on peut sous la titro " n~ 1)re~wn,. {11ril ce 
[> e les a t 'té 1 ·é 1 · su e lOurna conc q v " oo 
,om ' u ~ri s 11 ..arc uq~?s , · annoncer dès à présent que lors de la matin; '• ~laie 11u'arr1ve·t-il ti::us le 

Pé.rieuros ~le l Orbe. Lo ,char.,e d af- prochaine rencontre des deux chef•, monde nnti-fasciste a.<pag•1ol qui a 
fa1rcs d .\llemagne, 1 ambassadeur l'axe Rome-Berlin sera perfectionné pour ccntro \'alonco ? Il nrrt\'G d ~ 
d'Espagne et les minist~es cl'Autn.cho dans Ioules ses fonctions el en pré· chose> hor1·iblos ; pour s'en con\·1in· 
et de Hongrie so trouvaient aussi à lai 1 vision de tous les problèmes qui inté-,cre il n'y a qu'il lire los journau.· an 
staLltOtlJ. . 6 . 

1
. à 

1 
> 1 .,

0 
rossont les deux nations. tifascistes ot communistes espa "le 

e rn111 sp Clal est par 1 :. 1. ù • . . • é · \ · · t t · . t c· ~t \If' ·. 011 peul /li/SS/ a//lflller que /es entre- Ot oui opens. · ,qaSSll'l ~en ro GOCID· 
Los mmis res ,iano, ;:; arace, ' tert . . . . . . listes commurnstes, a ... rc'11ste11. SJ'l· 
et Io secrétaire particulier du Duce, tiens co11f1de11/1e/s ré1teres e11/re lt: Duce d: 

1
: t • 0 1 

l'e··! 
11 

·, • , . . D . ica IS 00 s n ro ( 1 ,u e .. 
:->ebast1am. accompagnent .le ~ce, en et le Fue11rer pre11dro11I fin sans tJllCINI de la nuit. 
mûme temps que des fonct10111uur.es de 111om•eau pro/oco/e el peut elre tJuss1 .\pri'ls avoir souligne 'Jlhl Lihc -
le~fs. cabmet~. re1~pecltfs et lems se-, sans aucun communiqué. taire do Paris dans son uu:nl o du l'> 
cre aires par icu ter•. Leur esprit sera direc/e111e11/ révelé au septembre puhlie U!lC iuvitation {l l!n 

Le tram spéoial tl'ansportant le 1 t l t . 1 ,1 d 1 s deur I gl'and rnoeting pour le ortobre p•u· 
Duce et sa suite est arrivé à Florence 111011' e par es 1 eu.i c 11 

' ans ~ · .. ehain contre la " répression on Eep-i· 
à 1r, heures :10. sans. "'o)tre arrê. té à l to~sls qu'ils pro11011cero11t ~/ leurs deu.1 gne " dans lequ.'l tl e.;t dit • qu'il e-t 
aucune dos lrns nombreuses gares discours au Stade de Rerll11. temps 1: parl~r ro;'I' Je, bouri·g1 ~ 
d~ P.arcour•. April• detrx mmute• 

1 
• du \'nlonee >, 1. JOU n~I ctt au ,, e 

cl arret pendant lesquelles le préfet • • . ·• l'roHtotoo,, org<rn· commun ie 1 -
romit au ministl'e do la culture popu· 1 Londres, 25. - La prosoe anglaise clu·pur qni n'adl . pas lU pc 9 
la ire plusieurs dépôehes arrivées de relètved l'éDnonne r~pllercussiond do 

1 
ta entre maximalistes ; t a" rcl1i•te! Le 

]' ï · ··t course v1s1 e u uco en " ~magne nns e• P · 
,omo 1 pour•m11 sa · . 1 porti ues et ùiplo nntiques c romoteo '" 1011~11 ' u r.i.ro 

Le· Duce qui pendant le voyage: ceic 0
.
5 E 1 rÏ t 1 

1 rappoll Ja « far·' cru lld " de 
était demeuro cian~ les bureaux au 

1 
angl:l1.1s. ' 11 ~Tet. ton i6" ll es g1~0c";1~8 du'l.1luro do \'1lenc 1u1 lue pu >h 

wa1ion-salon qui lui est réservé pa· ques ions poli iques attc u
1
e ~stso.tt t. ment 6coul.;o GitKfL et dé9a[ ,· .i 

rut un instant à la portière et ré- mentées en es me an e rm emen vt\i:> flll priv~c. 
pondit aux acclamations qui lui étaient en rapport avec le voyage du Duce. U 1 + "f · t • Il it

11
•• 

allres_séoH par un groupe de vieilles , • • t 1 H g tomp.o~ astis B,, 0 mau 
chenuses 11oirüs florentme~ se trou- LES nEgociat1ons Eft rE a on- )!:ulri<I 2~i. .\ \. - () l an • 
va11t en iiare avec les aut?r1tés. • • c.iue le> seniceo •p c1 ux du mn ... e 

Il est 111t~reilsant de signalei· que grlB Ef la PEtltB-ERtBntE de la guerre arrêtèt ·~nl ~GO '" 1 1 u• 
le train . pres1ùen\tel est composé d.e a:)partenant :\ Ulll' o. ·~ 1 nt10 L 
deux puissants locomottiurs éleclrt· ~ ciste tr~s importa it •·omprena 1 • u· 
ques, de cmq wagons-salons un wa· BuJapesl, 25. A. A. - En connexion sieur,; senice•, le uns fCoi·té \ 1 , 
gon·restauranl. un wai:on-bar;age5. et avec le retour du ministre des Atfairos pionnaw\ 1~, autres a ix cl)'o i s 
un wnhgon-serviccs. Une installat1011 étrangi•res \l. de Ranya, .1'Agenc~ ~10n· militaires dernnt en.rer ~ 1 ict 11 H 
téléphonique relie tous les wagons groiile publie le commumqué olf1c1eux de l'entrée ih•s tro 1p " 
et relie on outre les compartiments füivant: Madrid. 
des min~stres avec celui du Duce. . 111. de Kanya, lors. de son ~Gjour à Ces organisatio11,; appt•• us pha 1~e 

Le tram est eu outre en commumca- ·Genève, a eu l'occasion de s eutreto· Blanrhol. étaient dmgé" ar ~ 
tion par Radio avec Rome. Il est mu- nit· avec los hommes d'Elal et les di- individus rê·lu·•iés dan~ d' nb'\ 
ni a:issi d'installations téléphoniques 1 plomates de pl_usiours grandes puis· sade~. nolamn~elll celle lu C 1 1i. ou 
spéciales permettant à toutes les gares sauces. L'occaliton se prése1.ta égale· selon los inculpés 1·é:i<hiL I' t il m~JO 
ile réaliser la liaison immédiate avec ment de continuer avec les troii Etats do ces or•1anisations. 
tous les points du royaume. de la Petite-Eu tente les pourparlers m -~ .,,, • ,..,. • 

• ' entamés à Sinala tendant ~ r~ndre 
• • µlus normales les relatione enlro la 

Berlin, 2ô. - Les journaux suil"ont Hongrie el la Petite-Entente. !'oui· --
pas à pas les étapes du voyage d~ créer une meilleure atmosphèrll, il est llruxell~s. zs.- On conl Je (tr 

La crise belge 

Duce vers l'Allemagne. ~J. :llussolrnt nécessaire on premier lion de. réaliser vivement préoccu11 par l 1 s 1Jat1on 
a quitté Rome vers midi. Il a été ac un apaisemont dan~ la quoshou. _d~s du cabinet. On pr{c. o q ie les cl 1 • 

clamé à toutes les stations toul le long minorités. Les parties 4ui partic11w· goiwe de vues d'ordro lJ' 80111111 eat•· 
du parcours par des milliers de gens reut aux conversations se commum· le président i.lu Co 1sc1! , t 1 m 11 • 
accourus des villos et des villages des quèruut réciproquement leurs concop· tre de' Finance" S<' hOllt l t 'OU•. 'I 
envir~n~. A Bologne, ~I. )Jussolini a tions. Un accord n'est pas mtervenu \'an ?eoland a d6claré q,1',I <'Omp 
été reJOtnt par sa femme Donna Ra· pour Io moment vu la i:;rande impor- e~nmu:or à nourc>au la qucsth.>n d~ sa 
chelc. et ses plus jeunes enfants Ro· tance do la question. La réahs:ition dûs domiRstOll Les tro,, paru. gouvbrllc 
mano et .\una-Maria veuus en auto conditions préalables ~xigern encor" mentaux se tiOnt oiq.rim •;. ii peu pio 
par la ro~te. un cortain temps. Le mmislrù >Io. Hon· dans le, m ·mes tsrml s, G!l fav ur du 

Ce matm, )!. )!ussolini sura re~u grie à Bucarest ~!. llar~ossy qui étatl m~inllou au pouvoir du caliiaet jngli 
à la !rontiùre par l'adjoint du Fue· présent à Genève parllcipa également nL'Cessa1n>, «rlan< h s circonstances ac 
hrer :\!. fiuùoll Hess et à 10 h. par ~L aux pourparler~. tuelle;; ,,, 
,\dol! Hi Ile,. 1 u i -m ô m o à 1 a gn re p ri 11 • !!!!"ll--"""!!!!!!!!!!!!!"!""~!!!!!!!!'!''!!!'-!!!"11---.... ------.,...--,...~-ll!!ll,.. 
cipalc de Munich. L J 

Tous les journaux con;acrnnt doo es apona1•s ma"'1tres colonnes entières à commenter l'im· 
porta.nt événement ,historique. Le 

l'(r/k1scher Reobachter publie un sup· de Paot1·ngfou plément ou quatre pages consacr,é à • 
la vie et à l'r~uvre rlu che! du Fas-
cisme. 

Hier les journalistes italiens el alla· 
mands vonus pour assister à la récep­
tion du Duce ont visité en autobus, 
sur la conduite du conseiller niinisté­
rie_l Bcrndt, los ruos que traver,;e"a 
aaiourd'hui le Duco. Leur déoratioa 
fastueuse ot. artisliquo à la fois a fait 
une grosso unpression sur le• viRi· 

-----~ 

FROXT /JI' Cf;'.\'T RE 
FRONT /JI' .\'ORIJ 1 

Oumg/iaï 27. A. ·l ,\'aNkm 11 é/é 
La grande bataille aux confins en· bombarde cc matin par , i11gt 11c11, 

Ire la Chine du Xord et la Ch me l'en·1 r>ions japonais dont tmis furc11t abattu; 
t al 'volne rnpilloment vers une nou· '' 
r lie e. t . ' . pt1r h» ca11011s a11tu1tfrims c/11a01>. vc o \•1c 01rc nippone. . , 

teur•. Dans la matin_~e d'.hicr, les '18,~0p1~~:: LB lapon DB SB fEra pas rEME-
ont pénétr6 à l'rntér1our des re . · t'' 
do Pa~ting et ont occupo uno. pat t1e SEntEr au comité des Z3 Un Importa.nt article du 

" Giorna; a d'Italia " de la Hiie. 0 1· les detacho-
S 1 !'Agence oine • 

Home, 24. - Le Giorn 1/e d'//tJ!ia re· 
0
1 °1:1aponais ont aussi occupé hier, 

lève que, comme il fallait s'y attendre, ~~~ ~.J20. Tchnn~rhéti Pur ~~ligne 
on constate deux tentatives dil•cr~e•I du chemin rie fer •1en sin· ou ou 
de la part de la presse étraugt•re con- • • 
tre l'événement solennel qu.i acc6nt,re· Tientsin, 2/i. A.A. - le quartier-g~-
i'I la face du momie, . la sohdarito fo~~ 1 ncra! japonais "1111011ce que /es Japo. 
deux récrimes et l'•Jn1té de /out• . . 

L, " v·so à diminuer la valeur et; 1mis O<C11pere11t co111p/e/eme11/ Pt10/111q, 
ces. une i • 1 l'autre · . . J JO la •ignification de la rencon r

1
e, • . tuer, " 1 //. . 

h rl iouveaux antn1nes . . 
à y cherc cr o 1 

• 011 cr01t que le gros des troupes c/11. 
alarmants. . , noises il ri!ussil â fuir c11 batla11t en re-

l/ est 0011. co11ti11ue le Giornale d !la- /raite par les porles du sud ava11t l'ar-
t ., 7ue /'011 se 'ixe bien da11s les cer- . . . . . 
ia ' 1' nvee des troupes •11po11a1ses t'llVO)'<•es pour 

vrnux outre-Alpes el outre.mers ces deux , 
1 1 

.
1 1eur couper a r<' rai c. 

vérités : 

Tokio, :i;;. A • ..1.. - i\1 Htrota d C"h 
do rejeter l'indtat•on adres ~~ •. au 
.Japon de particiµer n 111 rommiss1on 
des \'inot trn1s de h :'. D. ·., parce 
que Io Japon s'oppo•l à toute i'll0f'. 
vontion de la:-<. D. ·. dqr: le conflit 
sino-japonais qui doit ~ lro <'xclus -
\'ement r6g16 .,utre les cieux pay~. 

I.e journal cXichi - ·1d11u souPgt> 
quo l'Allemagne "nat .. n ai:1ie du ,fu. 
poth refutia aus'i l'i1,vitnt100, taod 
que les gtats Unis adoptèrent une t­
tilude de non coop6ratio11 av 1 

déciPions éventuelles "'' ln c•>rum 
sioa. 
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Est-il né~essaire de modifier 
notrs Coda civil 7 

LA VIE LOCALE 
LA MUNICIPALITÉ nent de livrer un toml.leroau ù'un type 

• tout nouveau. pour le servico do la 
Les beurres frelates voierie et dont on dit merveille. Quoi-

Mariage et divorce 
. M. Mahmud Esad Bozkurt, ex-mi­

nistre de la ,Justice, écrit dans lo Tan: 
La déc~aration quo notre minstro 

de la_ Justice a faite à Izmir le mois 
d~rmer au sujet du mariage et clu 
divorce a donné lieu ù des controver­
ses intéressantes. Aussi est-il de no­
tre devoir de l'en remercier. 

La conclusion à laquelle on est par- que ses roues ne soient pas caoutchou­
tout caractère per•onnel. De notre venu concernant les moyens cle mettre tées, cetto voiture marche sans l.lrr1it 
temps il y a hien des nations qui le un terme i\ la fraacle il. laquello on so et elle ne répand, au passage, ni pous­
font plus au moins en imposant par livre sur Ios !.leurres frais est quo los sière ni ordures. Afin de pouvoir 
exemple les célibataires et en appli· dispositions légales oxistantes ù cet ôlro vidée ~ucilement, la voiture affe.cte 
quant d'autres mesures oncore. I effet sont nettement insuffisantes. la Corme d m.1 .grand tonneau mohile . 

L'Etat a donc lo droit de renforcer Les fraudeurs s'assurent, par lour , Elle. est uhhsé? actuellement à titre 
ces pressions. cou pal.ile activité, des bénéCtces in- d essai. Au. cas 01;1 son fonctionnement 

Le rôle du juge 

comparal.lloment suptlrieurs aux amen- so ~évélera1t sat1sfa1sant, la ~1unic1-
des auxquelles ils s'exposent. D'autre 1 pnlité remplacera tous los toml.le­
part cependant il faut ù tout prix, •renux de nos l!oueurs par des voitu­

bre l~ 
Samemi :l5 s.ptefll 

LA PRESSE TURQUE DE CE ~ 
00

i 
U 't t' R pub/iqd ; ~ n E E rangE COR CEP 100 j Cum/111riyel• el '" • ' je 3 deP! -

La l'aleur de la 01011~31 0e rù ie~ 
C'e,,I celle des boursiers cftli 0111 sures: valeur au potn çaJellr ,.itf. 

i•oulu profiter du congé 1/'1111 111ois "' cl1ange envers I'étrauger, jotért~ 
dwti de ,If, /.\met /uJ111I pour répt1udre le rapport des écha.nges trô!. ~(611' 
le bruit d'une <lël•altullio11 prochaine. Dans le pays à tochntQU,e it d1ff 
,11. Asim l'.< <'crit û ce propos <11111s le tionuée il est possil.llo d ail ,oP 
' 1 Kunu1 '' ,· 310 urs. oe ' ment sur ces cieux v 1 0ous ,91t 

En oxaminmt les sources et les ;\lais, pour le momou ;cr il 18 01 oil' 

Dans la réponse que j'avais alors 
donnée au journal Tan qui avait de­
~andé mon appréciation à cet égard, 
Je m'étais contenté de dire brièvement: 

l'rrmi los codes civils contempo­
rains, le code civil turc esl·colui qui 
offre le plus de facilités pour l'obton­
tion du divorce. A part certains mo­
tifs y indiqués il nclmet los injures gra­
ves, l'adultère et d'autres griefs encore 
quo nous appelons c incompatibilité 
d'humeur.> On cons!clère comme toile 
tout ~e. qui empêche la continution 
de la vte do famille on commun. 

clan~ l'intérêt rie la santé publique, res clo ce modele. 
mettre un terme à ces pratiques. 

Dans ce but, la Municipalité a éla­
boré un nouveau rùglemenl qu'elle 
compte soumettro 11 la session d'au­
tomne do l' Assomhlée municipale. Il 
ontrora en vigueur dùs son appro­
bation. En vertu do ce texte, l'établis­
sement dont lo propriétaire aura été 
convaincu de !rnucle ne pourra plus 

causes cléterminanlos de cette rumeur, geons même pas à tou0
.
1 peyi 1 1 

nous n?us sommos trouvés ~n pré- •change» de notre. dev
1
.tc1e11eP 01 ~ 

senco cl une étrange menlalil~. Tl nous politique aussi cl1ure, 
1 coticcl'11~ ~. 

a par?, n~~essaire de _l'enregistrer 011 dent que les ru neurs rque P 1111 
vue d ecla1r~.r '-~ s1tua1ton: .Jusqu'ici, valeur de la monnaie tu 00 1. 1·805~~ 
~!. Ismet Inonu a quitté maintes fois la vent avoir aucun fond~O~ ue ~ pti"'. 

L'ENSEIGNEMENT capitale ; chaquo fois, c'était le minis- clos monnaies nationa, eu sP r
1

0~ 
lro. de i:nygiène ~L fü>fik Saydam plus un secret que l 

0 
chPt 110c0~11" 

qui nva1t assumé l mtérim de la prési- dans l'ombre. On peut, 5ujel 
clcn~e du. conseil. Le fait quo cette fois , culer ouvertement sui' c;c p11llrr;-ifl' 
cet n~lérun nit été confié au ministre d'ailleurs, clans le 01on 11 d~ 1 - Je suis de l'avis de notre ministre 

de la Justice. 
Pourquoi? 
Voyons d ·abord ce que disent les 

opposants: 

La liberté de divoroer 

10 La liberté, soutiennent-ils, est 
aussi nécessaire pour le maringo que 
pour le clivorce. 

20 Ces deux questions concernent 
avant tout les conjoints,quancl clone 
les deux sont d'accord pour divorcer il 
n'y a pas lieu de s'en ré!érer :\ l'ap­
probation du juge. 

3o De même que les codes civils 
eu:o~éens, le nôtre nuAAi s'inspire cle 
prmmpes chrétiens. d'où des difficul­
tés pour le divorce. Si les codes ci­
vils européens l'acceptent en partie, 
c'est pour rassurer l'Eglise. 

4o Dans le divorce, il faut surtout 
penser aux enfants. A leur défaut. il 
doit être libre. 

5o La difficulté de divorcer est 
cause de la diffusion de nombreux 
scandales, 

Le oode et les prinoipes 
religieux 

Comme la controverse roulo sur cos 
cinq points de vue, - jelimiterai à oux 
mes appréciations personnelles. 

Et tout d'abord notons un point 
important : 

Qui va apprécier cela ? 
Le juge turc. 
Pourquoi '! 
.Parcequ'il s'agit du [salut de 

mille, de ceux de ln nation 
l'Etat. 

la la­
et de 

JI suffit de prouvor ù ce juge que 
la vie on commun n'ost plus pos1ihle. 

Ceux qui sont partisans du divorce 
libre sont d'avis que du .moment quo 
ciue les conjoints sont d'accord pour 
se séparer le juge n'a plus aucun 
droit d'appréciation et que sou rôle 
est de prononcer lo divorce. 

Ceci ne s·appelle pas juger mais 
rati!ier.Ce n'est pas là la fonction dévo · 
lue à un magistrat. Je dois ici noter 
qu'un divorce prononcé clans les con· 
ditions susclite.s signifie tout simple­
ment que la vie de famille a été sup­
priml>e et remplacée par une espèce 
de n.~riage libre ou vie réglementée 
de machine. Pour tous ces motifs il 
ne peut y avoir do liberté s'agissant 
de mariage et ie divorce et surtout 
dans ce dernier cas. ~Iûmo clans le 
mariage supprimer les conditions exi­
gées pour le contracter peut donner 
lieu :l des abus. 

Faciliter Io mariage peut engendrer 
auss.i !.lien la polyandrie que la poly­
gamie. 

Un fléau 

Le code civil turc qui est le mûmo 
que le code civil suisse no s'inspire 
pas, en co qm concerno le mariage et 
le divorce, da principes chrétiens. ,J'a­
voue n'avoir pas compris sur quoi se 
basent ceux qui soutiennent le con­
traire. On avait soulevé cettt> ques- Se marier ot divorcer librement 
tion au moment do l'élaboration du ne sont pas des actes admissi­
code civil et un mombre de la corn- bles pour les nations modernes, mais 
mission charg~e de ce soin s'écria : ceux que le ~eri (loi religieuse otto-

- Pourquoi laissez-vous de côté' mane) autorisait. Comment la nation 
nos pr.incipes r~ligieux pour adopter i turque _pourrait-elle ressusciter un 
des lots catholiques? Autant en ce Cléau qui l'a minée pendant des siècles 
momént cette façon de protester n'a- · et qu'elle a abattu par la Révolution ? 
vait pas sa raison d'être, autant ce Je dis bien fléau. En effet, le ma­
que l'on avance aujourd'hui ne ré- iiago et le divorce libres resteront 
pQlld pas aux réalités scientiCiques et comme un souvenir <le ridicules et de 
historiques. scandalos dans les annales judieiaires. 

------~--
DEux Expositions à HomB 

Si on veut fair() un rapprochement 
parce que notre code civil est le frùre r 
du code civil suisse, c'est ltt une ap­
préciation fausse. En e[fet,en Suisao le 
christianisme ne sort pas de l'église qui 
Je retient prisonnier. fi no touche pas 
aux~lois, pas même aux . consciences. Romo, 23. - Daux grandes cér!i-
~ base des ?Odos c1.v1ls turc et 1 manies, rendues particulièrement so­

sn1s1e est le droit rommn. La, plus lennelles par la présence du clluce», 
grande valeur de celui:c1 est qu avant; ont eu lieu à l'oc~asion de l'inaugu­
le d.ro1t do chaque na~u:m 11 sépare !.e ration de l'expos1tton du Mondo Ho· 
droit temporel du si>mt~el et ,qu tl main il. l'époque d'Augusta et de la 
crée les bases du clro1t laie. En l état, réouverture do !'Exposition de la 
les deux suscltts codes n'ont aul'un Hévolution. 
~ap!lort nvec,le christi.anisme .• Je juge La premiùre cérémonie a ou lieu ù 
~nut1le do ~appesantir ù c,et. égard : 10 h. Accompagné par le ministre se-
11 suffit de _Jeter un .coup d œd sur l~ crétairo du parti, le ministre de 
droit romam. et da ltre la parhe qui l'Eduration nationale ot los dirigeants 
t~a1te du mart~ge et du cltvorce pour du parti, le Duce a fait son entrée à 
sen apercevoir l'exposition du )!oncle Romain, où il 

L'Etat et le mariage a été reçu par les ministres et le corps 
Que veulent dire mariage et divor- diplomatique. 

ce? Quelle est la nature de ces actes ? A 11 h. M. Mussolini a été à Valle 
Plus qu'un acte particulier, c'est un Giulia, pour la s~conde cérémonie, à 

événement intéressant ln sociétô et l'E- laquelle ont participé les membres du 
tat. grand Conseil et du Directoire Natio-

. Admettons un instant quo les êtres J nal du parti. Il a été salué par dos 
vivent en dehors de l'Etat. Dans un salves de mitrailleusos. 
tel milieu il no a u a·t "t 1· 

rouvrir. 
Des pouvoirs plus étendus sont at­

tribués 6galement aux préposés de la 
~lunicipnht<- on vue d'nssure1· 10· con­
trl\le des heurres. 

L'accaparement sur les huiles 

Cos temps derniers on conslatA, 
sur notre place une hausso aussi 
constante qu'injustifiéo clos prix de 
gros do l'huile. Ello a eu naturello­
ment sa répercussion sur los p. ix ùe 
détail. 

Uno enquûto est en cours. 

Le lait pur 

Lo ministère de l'Agriculturo Ae 
préoccupe, aprùs la Municipalité, clu 
problème du lait pur, si important 
surtout pour la santé des enfants, 
Dans ce !.lut, il a décidé :le créer dans 
los grandes villes des étables moclèlos 
qui abriteront de 500 à 801J vaches de 
la meilleure race dont l'entretion et la 
nourriture seront partiçulièremen t 
soignés. Le public s'assurera ainsi la 
possibilité d'avoir du lait garanti pur 
et de bonne qualité. La première de 
ces étal.lies sera créée à Ankara. La 
construction on a déjà ét6 entamée. 

Les stocks de bois 
et de charbon 

Les écoles d'agriculture 

Dans un pnys essentiellement agri­
cole comme le nôtre on no saurait 
trop ùével<_>p_Per l'onso ignemont agri­
cole. Le nun1stère compétent, qui en 
est convaincu, a pris ù ce propos cer­
tnmes décisions. Ainsi, les écoles 
d'agriculture oxistantes seront olevéos 
au rang de lycées, la durée do l'onsoi­
gnement y sera portée à 5 a11s. Leui· 
programme sera seml.llable, dans ses 
grandes lignes, à celui de tous les 
lycées ofCiciols avec, en plus, clos cours 
d'agriculturo théoriques ot pratiques. 

. En outre, des écolos d'agriculture 
dites populaires ainsi quo des cours 
pour adultes seront créés dans les 
principaux centres agricoles. On y 
admettra également les jeune filles et 
les femmes qui ont chez nous une 
part si active à la 9ie des champs. Le 
!.lut d~ ces cours 1era de développer les 
conna1ss~nces de nos paysans en ce 
qui a tra1taux m~thodos mécaniques 
ot techniques d'agriculture. On envi· 
sage de confier ces cours aux bre­
vetés issus des lycées agricoles. 

Une partie du matériel moderne 
commandé à l'intention des combinats 
agricoles que l'on a renoncé à créer­
batteuses. charrues. barattes pour le 
lait et le beurre, etc ... - vient d'arriver 
en notre pays. On le mettra à la dis­
position des cours d'agriculture pour 
y servir comme matériel cl ·enseigne­
ment. 

Le loyer des écoles 

La direction de l'enseignement avait 
La rentrée, l'automne... C'est le demandé un total de crédits de 45.000 

moment où les pères de !amille pré- Itqs. pour les loyers de différa nts 
voyants font leur provision de com- immeubles utilisés comme écoles Io 
bustiblo pour l'hiver. C'est aussi le ministère n'a accordé à cet effet qu:un 
moment où ~Iessieurs les mnrchands montant de 15.000 ltqs. Force a été 
essayent de faire hausser artificielle- cle dénoncer les contrats et do trans­
ment les prix, de façon à amener une férer les êcoles dans des logements 
augmentation correspondante de leurs moins coftteux. 
bénéfices. Le cas eat particulièrement grave 
L~ direction de.s. se~vices ~e !'Eco- pour les 8 écoles secondaires que 

nom1e à la l\lu111c1pahté a Jugé op- l'on doit crt'ler en notre ville et dont 
portun de soumet\re les marchands les cadres sont complets. Faudra-t-il 
de ,b01s _et .de_ charbon t_an t en gros renoncer à les ouvrir ? La direction 
qu e~1 d9ta1l, a un con trole sévère et de l'enseignement n'a pu s'y résoudre 
C?l~tmu sous. la forme notamment de Il a été décidé de leur attribuer le~ 
v1s1tes souda1,nes de la part des repré- loc~ux occupés par des écoles pri­
sentants de l autorité., , _ . matres. Celles-ci seront transférées 

E!l outre on a procede a une est1- ù.ans des locaux de moindres dinwn-
111alt0n. des stocks de bois et_ cl_o char: s1ons -e,t, comme la place y se1·a très 
bon e,x1slmlts en ville. Il a et.e étahh mesurée, on y appliquera le système 
que l ?" c11s1lose dt' combust1llles en du dédoublement des classos 01i dou>C 
quantité sufhsnnte pour assurer pon- sections. 
~l~nt cieux hivors los besoins du pu- Toutefois, ces mesures eont provi-
> te soires. Le ministère étant décidé ·I 

Les routes de la Thrace su1;>primer complètement les loyer~. 
La roulo asphalléo Istanhul-Corlu 

sera inaugurée solonnellement le 27 
septembre. 

Le tombereau •.. silencieux 

Los ateliers de ln Municipalité vien · 

qui absorbent un montant important 
clan$ le budget, dos qu'un immeuble 
pouuant ôtre utilisé comme 6cole sera 
trouvé, on l'achètera immédiatement. 
C'est ainsi que l'on fait l'acquisition 
P.our le compto du ministùre de l'an­
cienne école anglaise de Ilaskiiy. 

, . . a. r 1 '! re ques 1011 L'Exposition cle la Hévolution vient 
d un marmge c1v1hsé puisque tout y d'"t 1 1 ('' · est individuel ~In· d . ~ re rouverte à 'al o ,mha,en atton- ;. ·~ 
civilisée !'Etai ~st'~ai~nr ~n~ ~i~iét~ dant d'être in~tall~e d~ faç<_>n J>er_ma- ,,, .,.-"'..: 
dans l'union de l"homn':e a~ 1 mi i;ss ncnte au Palais L1ttor10, qur doit olre I . 

Or d~s qu'il est lise 0 . "- om- prochainement construit. · L, -"' me. , " queshon de 1 , . . . . :.'fi ~. • 
l'Etat,même clans les systùmos <Io gou- 'oxpos1t1011 du monde rom am nu :., ~ 
vernement les plus incliviùuels et les t.emps d'Augusta compte rio sec~ions, ' _:;"'!.,, 
pl\l~ libéraux, les ôtroR sont ohlig~s ho salles, !!000 calques, 2_00 pl~sttques 
de céder à la sociét6 une granrlo par- formant une d~cumentatmn umque an 1 
tie de leur personnalité, surtout da1~s ~~~de c~es rel.tq~es romames consor-, 
les questions de la famille qut conslt- les il~1 tout amst que les. traces que 
tue les racines de l'Etat A forliori. 1 g ons romames ont latsséeB' dans , · · os pay• conc1ms "l t · ·1· é 
pour nous qui, par nos statuts orgnni- I 11 1 . qu t s on c1v1 1s s. ·- ·:,,. . • ,a sa e l os. triomphes est dominée ~ 
ques, avons accepté non pas le ltll<'ra- par la roproduction ù t 1 d'A 
hsme mais l'état1·s e u emp e u-m · . . . guste :i Ankara flanqué des 9ostige'l 
. Au fur et il mesure quo la c1v1hsa- des victoires de Carthage. Aprùs le 

Iton progresse. l'Etat se môle et so discours <l'inauguration prononcé ' 
mêlera de plus en ~lus rie toulos cho- par ln député 0iglioli, Io Duce, suivi 
si°s,et .surtout.ce qui ost naturel,!1unnd par 1 ,~ représontants diplomatiques 
1 8 agit. de '?a~1ng.e et de dt•orco. et les autorités, n visité différentes se-

Etud1ez l II1sto1re du. Droit et ctions ot a oxprim6 sn satisfaction. 1 
vous.c_onstatere,, <1uo chez los peuples 
pr1m1t!fs tout est " incllviduel , y , 
compris 1e mariage et ie divorco. rES grandES manœuvrES 
J\Iais au fur et ù mesure quo le mancie LI 
progr~sse, c~est 10 con_trairo qui se allEmandES 
produit. \ otlù pourquoi, par l'entre-

llerlin, 21. - Au cours des manœu-

'-<' •• • 

----

·J 

de l'hconom•e semi.lie illdiquer qu'il y Quant au reste, co 
801 

a., en l'occurronce, un facteur écono· pnlallres. 
m1que ou fr_nanriel'. Et los commé- Un Il pactB nat1'ona1, ,a' 'gr1·rulfd~ 
rages an suiet cla la dévaluation sont ~ I' 
issus ù'hypothosas <te co genre. pOUP 

En réalité, lors, do ses voyages dans "" " 
le pays ou à 1 étranger, ~L Ismot rA4'''"'

1 
Ji.P 

lnünü n'avait jamais nbanctonné un A"/.e ,~,;,,;s~r~, d;:;,,itrt.<-<41'
1
'-'1 

soul instant ses fonctions officielles . e.<rlnr.
11

1"' ' 1 f.)niff 
et môme do loin, il continuait à con: nu ' "'""· .•!. • 11'~~/11;·': ,r! 
trôler et t\ dirige1· l'évolution clos év6- rommruti• "' ces,' \ilvotll~t1~,1 
nem~nts. ,Et M. ne!ik Saydnm n~ Subordonner le 1 c 11nt'0\0pl 
fa1sa1t qu expédier les formalit6s quo- il. nn véritable pacte odif1cJ1

1 
dl' 

ticliennes. défendre contre los ni·ctM' e\ 1r · 
Il serait oiseux d'insister sur les tinuelles, au gré deR 

1
, c•esl 

1
· I• ! 

d.ifférences que présentent les fane- captions per•onnell~r 'ure et 
tians officielles confiées par Atatürk ment ln voie la rnetl 

0 ,f.: 
à ~I. Celàl Bayar, à la suite de la de- courte. aor11 ~;, t 
mande, de congé de M. Ismet Inünü. Ce pays a subi des rétatiO d 
Et. St l on envisage les choses do ce finis du fait des inter~001e1tJ~e<P~ 
pomt de vue, il est facile de se ren- duelles et des chan sibl0 J . 
dre compte que le changement de sonne. S'il eut été Pf11

5
rieJIO 

1t1e JI f 
personne survenu n'entrainera aucun sous une forme ma ent ,o él' .t ~ 
changement rlana la politique, du gou- ti<?n de forces .et d'~~f atteà~e rv­
vernement. fait, nous eussions, 11 retl ~ 

. C'es.t en appliquant touj.mrs les surtout facile de s e·col0· 9 t~ ~ 
d1r.ec~1ves d'Atatürk que M. Ismet dans le domaine agr~ii•cle d0

0po_:1 
Inonu a remporté le succès dans tou- Depuis près d'Utl éS :i pr 0s9 i' 
tes ses e?trepris~s ; quant à ~l. Celâl d'encre se sont écoulnirllet1C

0
111 ~ 

B.ayar,. c est a
0

uss1 !ort de ces mêmes réforme agricole. Q~tl trn11c~ pot'1 
d1rect1ves, qu 11 a été le collaborateur dit l'un; non par e~aot ~ 1. 
de l\I .. Ismet Inonü sur le terrain Ire. Et chacun, el! • 001i~~e ~1~, '.f'. 
é.conom.1que. Pendant cette collabora- se donne pour pr s 10

15 
1'" ; 

ti,on q~t a duré depuis des années, il rendre cad\lques 
1 ~ el d

8
01 1 

n Y a iamats e:l entre eux la moindre par son prédécesseU ovell (O~ 
d

. d par· la réd•ction de us~ 00° ..... i!. 1vergence e vues sur aucune ques- ~ • ow"' 
tion. spécialistes ont dre~10us 9 

0r e' 
En présence de ces vérités éclatantes rapports, que nous d'~c11rt. pl.il . 

comme le soleil, comment peut-on dire pressées d'ailleurs 50vio
11
' P' 

que le fait de la présence de M. Ce- mant que nous en ·oil 1~t ~ 
lûl Bayar comme président du Con- qu'eux. . de cer10~reJll i1' 
seil a. i. soit l'indice d'une dévaluation Exception raite au rP

1
0; •°"~ 

prochaine? De même que M. Celftl limitées du pays et cert~' 11éff 
Bayar a vivement démenti ces ru-· se remarque dans cette °t1e 

1
' •" 

meurs, dès qu'il en a eu connaissance nous constatons. 1rar8~11i!1,r;,1 
il a également ajouté que pareillo en- que le paysan qot n'a r cie- 1' f.'• 
!reprise équivaudrait c dans les con- pour son co111pte ct•1111 •'~ o a ·. 
ditions actuelles, à voler l'argent de progrès au cours sélect1.~-11°:Jo 
la poche du public. , velle méthodes! la t l'ir~~11cl~ f 

• nos, les engrais e 0us· ..,.e,1 1 
• • pas pénétré chez 11 a)'sa'1 ~ 

Ttlujours il propoJ des n1111e11rs dt• di· niveau de vi~ ~u Ji11 • ?'J: 
va/11atio11, .v. runus JV11di éfril dans te au niveau 1n1n111l 5 I". 

- -- -~ jJ-e 
Petite consultation juridique tll10 

Propriétaires, SOYEZ L'artl•":~6:r 11~t;i~ 'f" t On envisnp;o d~ 8u:1t 
1 

tü•
11tf'· 

mE lan S 1. tian clite de 1' Arl~éo11irrt l l 1rt 
morlorne où l'o.n 8 c1e n°l fC~ 

_ __,.._.._~ nus ~hjet~. hértt•\10 11011 .~ co 
Ne K. Elbir écrit dans le cTan»: sont l'orneme.nteJllettro

1oi•1'0i1 
C-!ous voici au tribunal do paix : personnes qut r , 1•e$P t ,I ,,.~ 
r ' · ù t d l 1· urer ~ e e • 1· · ,e pr~s• on onne a parole au destinés il. 1g 1 bOull rort~_. 

plaignant, ~!. Bof(os, de Kayseri. vront un rc<:U e;es poor~ pi"'~ 
- M. le Président dtt-il il y a de c·ela contre lequel el sitio11°1

1• ca'd1~ 
6 mois, j'ai loué ù ~L Michou. ici pr6- l'issue de I'e.xP0"p811s 

0
es o' 

sent, à 40 ltqs. par mois l'appnrte- auront confiée" ·erait. c 1f. 
ment numéro 3 d'un immeuble que je priétaire le déSll ,~c fi 
possode au Uarl.liye. ront ()tre vendu

9
· 00 10;1"!;1 

t>endant 5 mois, il n'a rien payé E'n même tetJIP5
8 qorl es~,~ù, 

me renvoyant du joui· au lendemain. ' , tref01· ·tes 'l'll' ,1 
Ayant ~erd~ patience je lui ai 3 igni- artisans d au t proù

01 çM1 1i•'~~ 
fté que J'allais m'adress~r au tribu1ial. celles qui sonécr 0

110 l'~r ~. 'µ de fa~on à cr te cl0 • ,1e fi 
-,Je n'ai pas en co moment 200 ll<1s. sition perrnano!1ectiollI.ierlB :,.. 1 pour vous payer d'emblée les 5 mois Ce 8011t les des Il.a 10111<1,.,. 11 

de loyer quo jo vous dois. m'a-t-il dit, et cotlection~•11es qutces e / 
mais je vous roglera1 demain. Tout dif!éronte~ ~t .10tl c1c ·••' 
de mêmo pour vous rassuror je vous cle l'organisai ••••• 0;i· 
paye immédiatement le 61110 mois soit ••••• , ' / 
40 ltqs. •••••••••• re111i• 9,J 

J'ai accepté et je lui ai remis un : votre I' c>tO r • 
acquit pour cette somme. • :c,:fl 29 O -~&e J' 

Le lendemain je me suis présenté : de &e~.,, JI 
nu bureau de M. ~lichon situé à Malt- : de11ra être 11el1~cIBld 
mud pa~a pour toucher les 200 ltqs. :. I'éditiol'I s P .. , ;7,_101 
de loyers arriéré, suivant !a promesse 11,.. • Il 
qu'il m'avait laite la veille. : ~ ·oic11 ° O'_J 

Non seulement il no m'a rien donn€ • oot
1 

0 )' ,.. 
mais il a eu l'audace d'ai'outor qu'il • r o grauù <l til' '

1 
t 

11 
• , ~ pnr 11'1 r~ 

ne me devait rien. : pnrnîtrn t ntériel 1 -c< ,,1 
En l.lase donc do mon contrat je : avec un ut• ror111°1 .• ~s ·~ réclame mon dû. • un " 4 • sur 1,,1e ~ 
Le président accorde la parC'le fl • . .1· de 

l'accusé il. l\Iichon qui s'exprime • Les 1°
1
" fi' 

comme suit: : 28 4r•
111

' 111 ) • . . p~ 1 
- l\I. le I résident, dit-il je suis • j>1JI/'"' 1~111 

1 
connu commo un homme très Iionnûte : qra11d"

5 
rltO ~ol'I' ••'' 

incapable de frustor qui quo co soit • Lo dimntl • ••' -. 4. 
de son av01r. Cortos M. le Prosident : ••• ••• J., 

1 

•••••••• " ' 
vous connaissez mieux quo moi a 
tonem· cle l'article 88 do la loi sui· les .. ,,.d. ~( 
dettes. l'omettez-moi copendant de --~ fJ~ 
donner lecture de sa contennnco il ... 1' 
M.Il ~ltogos qui l'ignore. s d0 .... .......- ;J 

Si pour rlcs dettes tcllcR q11C' inttirêt~ l't S" --- ~·. 
loyerR qui doivent i·trf' pnyl>c,; i\ 1ll"S dttlC:i JO 
dt·terminécs, 1c cr1ianch·r R:-tns fairf! nucu!l': .:1•,..t t 
réserve donne un re'n pour un~ 111rns.unhto fi P Il t I 
llU'ii a tnuchée il est conf!i1ll>rl' •Io ce 1:hcf oJl.ttB 1J 11 
co1nmc aynnt pert;u les autr1•R incnsunhtés Les ren° l'ht.JÎ ~ .itt'~JC 
arrit>rée!-1. • ur{ ·t'P... ,1 

mise de ses juges, l'Etat exerco et 
exercera son contrôle sur les maria­
ges et les divorces. Le mariage avant 
qu'il soit accepté peut ôtre une ques­
tion personnelle ,de désir . entre uno 
femme et un homme. ~lais une fois 
cont~acté on ne peut dans une_ nation 
c19\hsée considérer ln d1ssolutton de 
ses lien~ comme un acte ù laisser au 
lihre arbitre de :ch cun •. J'irai l même 
plus 10111 pour ma part et je dirai 
qu'au besoin l'l~tnl peut r• ndre par 
des mesures nd ·quatos le mariage 
obligatoire enlevant a111s1 à cot a to 

vres le grand centro commercial de 
Bremen, a été attaqué par les avions 
" bleus >. L'artillerie anti-aérienne a 
mis hors de combat plusieurs d'entre 
les appareils assaillants. " 

Les exercices d'extinction des lumiè· 
ros à Berlin qui devaient durer oncore 
plusieurs jours, O!ll pris fin"cl'ordre du 
Goering, l'expérience ayant ~16 ! ju­
goe sulfi,.anlo gr;ice à ln parfaite dis­
phne dont ln population à Berlin a 
fait prouve. 

Lcslermes ùc la loi .. tant rorn1els l'l li. C'ostlaU(jJOt)C sO (~ll~P~11l~ 
Bo~O!i n'ayant rait aucune rt'•servc nu 1no1nent dimanc 10 l 6 ~pl' ,~~ (\ . 
oh il délivrait flOll rct;u p1)Ul" lei-; arri(~rés t•n de Taksin1, . 

0 
es reP e' l tf' 

.,. spécifiant qu'il~ lui étalent 1lùs li fut dt•houtO tre les éqUIP 1g1·nd
6 

JC 11 
de"" demnndc. tanhul. de ne etltr

0 ,,ii'1 

En eortnnt clu trihunal tln t'cntrnclit dir" f,es match0
5 ch[1.f1!Ll1~) 

La co11s/ructio11 de la voie ferrée Sivas-Erzurum se poursuit trës rapide­
ment. La ligne a allei11! Malatya au delà du km. f 12 et vers la fill sep­
tembr<' dl<' sera a /Jivrik, au km. 177. 011 voit sur notre die/te en haut 1111 

lun11cl /' ·rce jlJr !t1 11ouvellt! voie t•I, efl bas, la 11ouvt·/h1 station d',lv~ar 

il ses a1nis ~ 
Clnvrc1. l'niil; on préll'n1l :que les hnlii· 

·tnts ile Kayseri snnt ru'ié~ n1ais il y Pn a 
le Jlhl [ol't'l 11u~ 11011s • 

hammed .et 11tf l'i ~1111~ 
nols •rek1rda 

1 
pr 

u1ie à dirnanc ie 
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,_=,..,=,,...,.,,,,-=,.....""r."'=c;:..o•--=;.:-.•-"'-~"""'='"""''"~' rendra ensuite A Izmir. marrons. Les prix de détail iont en. 
ne vous reste qu'aujourd'hui En suppl : Les arrivages core chers maliré l'abondance, mais 

Nonveau Paramounl Il est arrivé avant-hier en noire ~:ill~~: m~~cfi~~s sont de beaueoup 
Journal : La conférence de Nyon •il.le lO wagons de, blé, 6 wa1ons de Le ra1si il M i 1e1gle, 5 "nions d orge. Le marché est n çaru~ &elon les endroit~. 

P 

" OHTD6ftE1 - --~' ~ .. - r ... ~ .. --= '' film d~•,::,~,~;";r:;~;' 1'11érois1"'1ie==e"e"t•l==e~s""• .. : .. :a,.,m_~~.1:...,t"":s,,,,'"'i~ .. es.,i .... rlu .. ~"'st==i~~!o:..r-n·:-,.,a·a==t~ f.!~p~~:i1t~u?an n~ ri~~ ~~:~:s ~~~; ~:itl =~t~~oit~~t~~J;,rs .le14;:p~~raak ~=Ï 
~ - - - -"""'=~'-""=-·-,..,=_,,....,""="""'""· • . ... = • r- _ _ , baisaeroat de 4 à 5 paras. Il a été en 1r?s à 6·l0, au dél!il li 15·zo, Io 

OO k.1 razakt vaut en gros 6-lo au déla"1J Ir ,,1 ~ ments : vendu hier 75. 0 1 o~s de ~aines 2 L 
'-'1ar1 - fe Seicrneur de 1 " 1 xcccc•acc 11112rmccifik'.i'.filI)Q(X(Umnu:: de 1 à 1 · 1 1 1• 000 .1 · 14- O. es po1nmes Amasya de Sa-

lt,arde Prt'ri . · eu le tort de se laisser surprendre par ROBERT le seul •jeune premier de l'écran :l'.ue de millet à 95,7 Les blés tendres dét 1 t 1 .. 
• es PETTIT - , .. a mon agne a ~ m o p1as ras e a. t ogs. banc.a sont en gros e11tro ·">·l' et a n 

C 1 i11es hom111es a t 1 · · TOUTE!'l I.ES FEMMES ont " UT 1 •t• d Pl · 32 < o· _ ai ea re ,~·20_. les poires de )[~ f"· •,,avoc 'lU 
1
1pa Jean )lariin oc· 'van · uer sotr au 1110- .. on c u ven us entra rs. J, -.., 1, tva entr 8 12 ~ 

•r 1 o q ment où à 1 t"t d t' TAYLOR comme le successeur de RUDOLF 1 blé d à Pt 5 30 ' e. · • 3«>, au détail entre 10· 101 a fronr· ues miliciens tonki· ' . a o e e ses par tsans, ' es s ure rs. . . ii. les noix en gros entre 7·11, au ù é -
~e é, l~in iduro do Chine un for· il fai~aitl' p~sser frauduleusement un VALENTINO triomphe au MELEJ[ le. "1•u it., tall .ent!'e 12·15, les coing. en "fOS ~ i1 -
li1Jenne. li av e toute hahitntion con\'oi r opium à trarnrs la frontiè- dans : J.1 ..... .., Ire 2·6, au détail entrB 8.

15 
r;,

8 
châ-

~~ tlea ra· ait pour mission de ro... LA F IEVRE D!:S 'l'ROPJQU~S Vu l'automne les fruits commencent ta1gnes en gros entre 7.11 'a1.1 d étail 
11Udeur8 ~ds toujours possibles -Après tout, ce n'est pas bien gra- • à arriver en abondance sur le marché. entre 12-15, les pêches 011 'gro entre 
. 'eo'llrebu de pirates et d'em- Ve! .. . \'ous allez être assez galant parlant français Les plus abondants sont, par ordre,14·8, au d4tail entre 10-ls · · 

llr !01r.1à ande. homme, je pense, pour me rendre le raisin le melon 1 tè 1 L ba an d" 1 1 lU c · \' u11 film dont le SUJET ORIGINAL el la NISE EN SCENE LUXUE'U'"E • • • a pas que, es es n es "n a ya sont en rros 
i..•r, !tnrni 5°Inino il fumait mé- mon man... ous voyez, je ne me - " - peches, les figues, les eoin1s el les entre 50·80 et au détail ~ntre KO-lOO . 
,:~Pa~u dirier a.

1
Pipe en attendant füche pas ... je vous le demande bieu so11t u11 EMERVEJLLE11fENT.-En suppl: PAHAMOUNT ACTUALITES 

'~ga l"a1•11ei J fut_ t~ré de sa rè- gentiment... ,...,,...,,rrn•nwrrn••n••n•••uieu;1-. . .. - - -

q~~;:n(~;~~r ~1~~T\l~~~l~:~d~~~,~~l1i l~~~1:1~~~ti:~fi?.~~:;~·:h1~:rt~~ .,l.B s'conom1·quB .. ,t"'r'lT!CJT1·nn[CTMn'c" ·1hè!lrU•Br,t Boavemen t •ari tim e 
,··011,i e. était c ie, habillée à "' V 
'ltlin cule 

81 
apparue au pied . ·' était-ce pas son droit ? qu9s-

irun~t 80 ~i ~~qu~I était dressP trounap·t-olle avec hauteur. 
, ~ b nt 1in B 1 t~ean vers lui en - eut-êtrn !... Cela dép en i des 
'lait rou5 r ~lil1er escarpé à tra- points do vue ! ... fit remarquer le 
ta1111à .r·10'80 

garde principal, mais, on se défendant 
·nue enir- fair surprenante r Que le Soigneur a tué trois des miliciens .. 

'iu en ce e .cet,e mystérieuse - Alors ... il l'a fait loyalement et 
'! i,.., re, Cotn perdu et à pa- courageusement, je pense! 

:•ut ei -Certainement... et j'ai admire son 
"' !t, le 1 avoir 1 cran... )!al heureusement, je suis 

''ïlnt garde . out de suite le obligé de garder votre mari enfermé 
·. 1] re. Jlie 1Principal se porta à 1'usqu'à nouvel ordre ... 

-r;•, •e Ir n •>t, au détour d 
•tait ouva u Elle le regarda avec une fureur 

•11i lte Une j nez à nez avec concentréo ot elle déclara sèchement : 
'lia'· unoc eune et jolie femme T' · 1 ei1a~tt~re u~rta1ne élégance, mai~ . - • a1 e regret de vous dire, mon­

lourrr le gard Peu. ta.pageuse. En sieur, que vou~ manquez de tact et de 
e e pr 1 galanterie ... 

1 ta . ên igrn . 1 nc1 p a , elle eut "!!!!!!!!!!!!! _______ !!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~ %8 atique, puis elle • 
'lÎllonlaraiss . i 

. Pag leur 1 ,\7. tout étonné de me 1 Banra rommsrr1'alB ltal1"ana 
l1in{ecevoir vrai dire, vous ue 11 U Il 

\_e n'e n1ne8. ir1 heaucoup de 
~11 n ai • 

Le commei-ce 
turco-estho:nien 

II 
Tableau~ 

D'après les statistiques 
esthoniennes 

En 100 couronnes. 
., 
c:; 
0 

~ 
0 
Cl. a .... 

t!~ in t: 
o~ œ c:; &.t., 
8:0 41 :3 e>.o 41 
cd Cl. <a cd ci.'ii 
""'H s.. ~ ..,. M._. 
kc,)"1 - ktl"4> 
IC i:l O cdHc:l 
~ 't.> g,. ~~"' 
g. ~ bll r!1 g. cd b.11 
0 cd 0 

1928 42 49 + 7 

1930 
1931 
1932 
r933 
r934 
1935 
1936 
193ï 

Machines télépà0niques 

Q,03 
0,01 
0,06 

2.r 
5.9 

7 
2,5 

0,05 

0,54 
7,8 

13,1 
18,!J 
1'7 

0,2 
0,1 
0,4 
8,7 

22,1 

26 

0.05 

0,56 
6 
6,09 
I2,I 
I~,j 

Toiles à voiles 
0,5 3,!l 6,2 

3 
0,1 
0,2 

27 
61 
33 
73 

21 

Departs pour 

Pirée, Brindisi, Venise, Trieste 
dts Qun;s dt Gtllata tous lts vtndrtdis 

d 10 hturts prtctsts 

Pirée, Naple~. t\lar..;:eille, Gênes 

.8altaux 

CEL!O 
RODI 

MERANO 

' 

23 Sept. } 
à 17 heures 

'•I franc1 rn~rno jamais reçu ! 
~ "%eati 10rnent. 
la 1beJ étonna . 
'Re.,, onnao"t 1 l d . . 

fapital N1tièrrmrnt 1·eJ'\é et réscms 
Lit. 847.596.198,95 1929 75 !ll T 16 

1330 2~6 60 - r86 
1931 12+ 0.2 4 - 120 

11130 
1931 
1932 
1933 
1934 
1935 
1936 
1937 

0,5 
0,6 

1,8 
0,99 

1,C7 
3,11 
I,4 

76,1 

0,4 
0,6 
2, 
0,98 

0,65 
7,5 
1,8 

4 Cavall1 1 Snloniqne, Volo, Pirée, Patras. SanU· 
3 Quaranta, Briorlisi, Ancône, Venise Trieste 
6 
3 

QUIRTNAI.E 30 8ept. } à 17 houres 

1 Pinte iasarc 01s-ie 
e 1. troll! . 
~<r ten3 .Pit : 
1 i ' s1ni 1 
1.lla~\Or<linP.ement retrouver 
~ 4e lif( ntremont, nous ha­
~hrr1 e bien 

Dlreotlon Centrale IL.:.LAN 

FW&lea dan• toute l'ITALIE, 

ISTANBUL, IZMIR, LONDRES, 

NEW·YORK 

Créations à !'Etranger: 

!932 109 0,2 43 66 
1933 69 0,2 74 0,2 + 5 
1934 124 0,2 72 0,1 52 
1935 158 0,2 134 0.2 24 
1936 274 0,3 198 0,2 76 

74,4 

Fils de coton 
17 

Saloniqu~. M!t•tin. Izmir, Pirée, Calamata, 
Patras, Brindisi, Veaise, Trie~te VESTA 

!SEO 
25 S1p1. l 

~ Oct. 
à 18 heures 

~Pirrle Princi agréable! recon­
~!•ui,0 regret~nl on réprimant Banca Commerciale Italiana (France) 

Paris, Marseille, Nice, )lcnton' Can, 
ncs, Monnco,Toulouse,Beaulieu Monte 
Cnrlo, Juan-les-Pin~, Ca~nblanca, <~la 
roc). 

-';l'après le tableau No 2 nos inpor­
tat~ons sont do 0,3 ozo et nos expor­
tat~ons de 0,201~ dans le commerce ex­
térieur esthomen. Les importations 
qui ont commencé à hausser à partir 
de 1921 sont tombées en 1933 à 
69.000 couronnes; elles ont commencé 
à augmenter ensuite da nouveaQ, at­
teignant en 1935, 158.000 couronnes et 
en 1936, 274.000. 

1935 
1936 
1937 

7,1 
33 

2,5 
1,5 

6,2 
29 

'J,j 
1,5 37 Bourgaz, Varna, Con•tantza 

CAMPIDOGLIO 
ISEO 
DIANA 
ALBANO 

:l8 .,1. ~2 Sopt. I 
29 Sept. à 17 heuree 

~ au% de 901 r 11Q,up, li .re avis. Je m'y 
r" 'en~Uttter ~18 in on mari est 

llirn6 re en e. temps à autre 
r,rt le n'ai~ll!ne à sos affai-

41 ~ Cette 1 e Pas rester seule, 
•110.ns la 018-ri de venir le 
•1.re.

1r ù'ici~ropr:Ho qu'il pos-
4 rie la eur <I~ 1 autre côté de 

%1 ·ne ha Prise fut extrême 
' IUs ,, s y re ' 
~ ~s '!U'ici n~ontrer mon 

l~ in• rendez' était toujours 

1on,.0nt Pa~vous. Les eervi­
t i ~:.e~ 'u 1ls tn' donné grandes 

''Q 1 ~abn certaiont simplement :a. i,:'l_~it chn ornbarras, que 
'"on . 1tde oz vous depuis 
1 it~0 ur, lllrnen~., ce n'est pas 
. g1 à ~8 ie 'l~e J adresse un 
1 1n101 o11 Gga rouve que mon 

~: neU t turo. Itd avec une COU· 
'i ,•lu; 0~t cas nu rait pu me 
• 1 ·. <lire co' vo~~ me per-

Banca Co1n1nerciale Italiana e Bulgnra 
Sofia, Burgas, Plovrly, Varna. 

Banca Comme1·cialc Italiana e Green 
.\tbènes, Cava.lia, Le Pirée, Salonique 

Banca Co1nmerciale Italiana et Ru1nan 
BucareE<t, Ar:i.ù, Braila, Brosov, Cons 
tanlza, Ctuj Galatz Tcmiscara, Sibiu 

BP.nca Co1n1nercinln Italinna per l'Egit 
to, A.lexandrie, Le Caire, Demanour 

1\Iansourah, etc. 
Banca Co1nrnercinle ltaliana Trust Cy 

Ne\\·-York. 
Banca Co1n1nerciale tltaliann Trust Cy 
Boston . 
Banca Commerciale ltaliann Trust Cy 
Philadelphia. 

Affiliations à l"Etranger: 

De cotte manière, en prenant 1928 
comme terme de comparaison, la va­
leur des importations a augmenté de 
six fois ot demi. 

Les exportations après être tom· 
bée11 en 1931 à ·1.000 couronnes ont 
ensuite haussé d'une façon graduelle 
et ont atteint en 1935, 134.000 Pt en 
19:16 198.000 couronneil. Compara­
rativement à 1928, les exportations es· 
thoniennes à debtination de la Tur· 
quia ont augmenté du quadruple 
seulement. 

Tableau 3 
Nos principales matières 
d'importation - Papier 

Prlnoipales mat ière 
d 'expori• ttoiis 

Parmi les principales matières d'ex­
portation vers l'Esthonie ae trouven t 
en tête le tabac, le sésame, les raisins, 
led figues, les pistaches et les noiset­
tes. 

Si l'on se rapporte aux diverses 11ta­
tistiques publiée6 par l'Esthonie, c'est 
notre pays qui, pour les raisins, alim· 
porté, comme valeur, les s6.4 010 en 
1934, e11 1935 les 91 010 et en 1936 les 
96 010 et au point de vue quantité les 
56,3 010, les 94.2 010 et en enfin les 
97,6 OJO. 

Les importations en figues représen· 
sentent en 1934, au point de vue va­
leur, les 18,2 010, en 1935 les 87.9 010 
ot en 1936 les 84.3 010 et du point de 
la quantité les 12 010, les 89.5 010 el en· 
fin les 85.8 010. 

t \it, 1 'lue J en pense!, 
~ ~ett~e karct 1 

1
• bêlait rernll!e Principal con 
tii 

1 
. llJanir~ étrange dont 1 

Banca della s,~izzcra Itnliana : J.ugnno 
Bellinzona. Chia~$O, Locnrno, Men­
drisio. 

Banque Française C't ltnlicnne pour 
l'Antérique du Sud. 1 

~~ .. 
... 0 Cl .,.... 
.. a f 

~ ·~ ~~ .. .... ci..., .. '" c:; ['1 
..:a ei.. ... --='Cl- ... 

o Cil ;- l>ll ., ·a~ 
0 ~ â'~ .. til 

Les importations de tabacs sont re­
présentées par notre paya du point de 
vue de la Valeur en r93+ par par 6,4 010, 
en 1935 par 7.1 010 et en 1936 14.9 010 
et comme quantité 7 010, 7.7 010 el en­
fin 19 OJO. 

ilqi Uia d ste. Il finit par 
. J 'on éaolé 1 

~u·:u'ou~a tlft v~our. vous, ma­
~n1 Clin ~~ffir!l!e us induire eu 
'1. Ce r0;Urollée sur mon hon­
lrq lin d 11 n'a mis les 

' en France) Paris. 
(en .\rgent,ne) BuenoR-Ayres, Ro· 
sario dr. Santa-Fû 
(an Brtsil Sao-Pnolo, Rio-de-Janei­
ro Santos, Bahia Cutiryba, Porto 
Alegre, Rio Grande, Recife (Per 
na1nbu1~0). 

10-.., 
c:t.H_g 
0 l:J bll 
-cd 
0 -

0 cd·~ c:; ~~ ci._g 
o "" .., ci.o ., .., 
... 014bll ci." 
~ -= o a;';l 
r4 o c'4 o."4~ 

Les importations de sésame sont au 
point de vue de la valeur en 1934 d~ 
9r.3 010, en 1935 de 82.l 010, en 1936 
de 7!,2 010 et comme quantité de 80.4 
010, 8~ 010 et 7314 010- Quant à celles 
de 1101settes au point de vue valeur en 
1934 elles sont en 1934 de 59.6 010, en 
1935 de !>3.9 010 et en 1936 de 48.8 ojo 
el du pomt de vue de la quantité elles 
sont de 46 010, 44.9 010 et 37.9 010. 

l11lt0n! r epuis clo lonaues 
n llte. êtor, 
r" ·l'~t~ 0 ri ~~a .ai"rement la 

~·l 'i~Ui fi B lil,ro ri n'est pas un 
i~ :n0°11 ni~ 11 tne semble, 

lite nei, n tnari Semblait. Du 
• '~t~l~is.~ l'ari's dont j'ai fait 
'' ' 1 ·•tt , au q 1· ... 1o,0 0 n• Phys· uar 1er ·•r ,. p avais iquetnent et 
Jl,lllte1 rGiugês Pas à m'oc-

~- lre de caste et 1"- s0ii 
~ 1 

ai .cet1 °.Pinio 
~.QI\, nsi u e leu n! le garde 1:.illtfiG: l•uisn )llai<;i; .emancipée ,,%4 Il do Yer pour sa 
~ t s· rnuuda cl 'un 

1 app 
11\ !~a OIJo 

I~ rei roa l. Votre mari, 
~''ln ne nt •ion 
~I 1i , . OIJ f 
·" 1o 1~1·119 ace et ré· 
< Q tQ, a '10' l'ont s 

~ 1~ . ntaRne ~rno1nmé le 
t11 . 

'ii1 tn a1,1e 
oq, Q11 ? norn ' 

1. 11' lG11, n e•t-il pas 
i,:· r· a~ .r s 
~~ -e,.i ten r~rsnu1. 
~~ lhilton llJe flr i1seign~ . 

1.;"ln1 
1na1· 0 uv0 • tl mo 

(au Chili) Santiago, Valparaiso, (en 
Colombie) Bogota, Baranqmlla.) 
(en J:ruguay) Montevideo. 

Banca Ungaro·Ilaliana, Budapest Hat­
van' .)liskole, ~Iako, Kormed, Oros· 
haza, Szeged, etc. 

Banco 1 tnliano :en Equateur) Guyaquil 
l!anta. 

Banco Italiano (au PêrQu) Litna, Are­
quipa, C.1!t..iu, Cuzen, Trujillo, 'foann, 
llolliendo, Chiclayo, Ica' Piura, Puno 
Chin('b.n i\lta. 

llrva1"ka Bnnka D.D. Zagreb, So ussak 
Siège d·1s1a.•1bul, Rue Voyvoda , 

P,1la::o Karakoy 
T«!èpllo11e: l'éra 1 ISlf-l-J-1-S 

Agente d ljta11bul, Al/a/e111ciya11 Han. 
IJirection Ti!/. 22900. - Opérations gèn 

22915. Porte/tuil/e Document 22903 

l'o.Htion: ll.911. - Chançe et Port 22912 
Age11ce de Rtyofilu, lstikldl Caddesi 2./7 

.1 .Vamik //an, Til. /!. 41016 
Succursale d'Jz1ni.1 

w,·,1/ion dt coffres-forts d Btyotilu, Galata 
Istanbul 

Servtoe traveler'• oheque1 

3,5 
37,8 

145,3 
i9,7 

101,5 
21,3 
19,!I 

TINO 

0,11 
0,81 
2,03 
l,50 
1,10 
2,06 

1,1 

0.4 0,09 40 
2,9 0,55 32 

12,3 1,61 62 
5,1 l,22 16 
6,2 0,79 17 
1,4 1.70 18 ' 
1,6 1,02 1,3 

'1tMJiltelt91'9'NP!lllfl!IDtll~8M8NMl4lll4i814181111118~8~819a .... aa•Maaaaa11a Il aa 

ROSSI CHANTERA pour vous MESDAMES • 
ses plus DOUCES CHANSONS ..• 

dans: 
AU S ON des G U ITABE-1 

Io film troublant... passionné et mélodieux dont les chansons aux 
guitares font LE TOUR DU MONDE 

A partir de LUNDI SOIR 

-·•••••••~::,.:.;.~:.s "O" M 1=.:::, .. , _ _I 
Not1·e con1n1erce 

extérieur 

IIzmir-Touaa, Akhisar et Kâvurkiiyil, 
350.000 k1lo1s.(les qualités supérieures 
des tabacs d'lzmit el Kars Yaka 85000 
ki!og. des ~abacs de pre~ière et deu­
x1eme. qualités de Bafra. li 83 dit que 
la réate polonaise achètera au coure 
de l'année prochaine des labace turcs 
en qualité importante. • " ''<l1 1• car <tun vous 

~~ 10 ~lai~lJu aou~ 1llanoï il 
'1t 0Jti9 Us ~ ù i los. 

0 
nom cl e '1iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii-. ~ 

, ~~· ~ticiu~ 1nll!o i~oi, ost-il • 

Ankara, 2.1 A.A.- D'après les sta· 
tistique officielles, les exportati~ns 
turques au cours des sept premiers 
mots de 1937 se chiffrent à 59.880.000 
livres turques avec un excédent de 
13.664.000 par rapport à la même pé· 
riode de l'année passée. 

... et la Tchécosl.o:f341u.ie 
Il est également arrivé en notre ville 

une délégation tchécoslovaq ue <·ompo­
s~e d'experts en tabac, pré1idée par le 
directeur des Monopoles de la Tché· 
cos\ovaquie. 

, 1,.,1,1 s? .. 1 ont pr(>. 
'oq ~1.rr~;1n~. il ls ont pu 
~~lq 'lt0 

1lù1n 8 no 80 
1 '"l t fo~ .\Ji11011t Io sont Pns 
' "' Ur. ha1 .Knrt10 Prit1-j t •I 1 •· >1te 1 . J._ l>Q .e Io Hen ici 
i ' a,il rais 1 ·~ 'li~~ar1a~lo .! leurouso tlo 

~etis1eure, Jo doi 
' 1 te ca~~Otro ~ tous pré-

r1 nq9 l!Ue Poux est 
%~~li i11 . vous voyez 

garc1 '11 'lUa 1 
; a1ei1t cle e local ]lé· 

t~ • ~ · 8 
ll!ihciens 

't' 'celte 
~t l•la· i,l~ , tsnntc . 

a a no cle 

(". ~ 
TrtRIF D'ABONNEMENT 

Turquie: Etranger: 

Achat de tabacs turcs 
pat· la Pologne 

La délé1iation s'est e1.tretenue avec 
Ltqe r.tqs La délégation qui depuis une se· les négociants en tabac de notre vjlle 

1 an 13.50 1 an 22.- maine faisait des investi~ations sur et a examiné les tabacs entreposés. 
6 mois 7 6 mois 12 notre place, pour l'achat de tabacs au Les pourparlan entamés ayant 

. - .- nom de la Réiie polonaise, a acheté donntl de bons résultats la Tchécoslo· 
3 mois 4.- 3 mois 6.50 des divers otablissements de tabacs de vaquie achMera de notre paye une 
~ ":; notre ville, 900.000 kilog. de tabacs à grande partie de tabacs, environ 

L 
J 

de bon~ prix. 1250.000 kilogs. BÇDnS d'italiBn, ~~~~:.~~r li~\%ô~~~~· pnr De cet achat, 350.000 kilOiB· sont La délégation tchèque ira dans un 
. :l'adresser sous V. L. aux llure•ux <lu constitués par les qualités moyennes ou deux jours à Izmtt el après.1 avoir 
Journal. et supérieures des tabacs de la région ex amiiié les 1aba<'B de cette région, se 
•aaaaaaa.._. ~ ... letll•~a~a"aMa~ .... al11tltllli>M'l1"111..,.. .................................. . 
t B ion t ô t au S A K A R Y A 
1 3 Grandes vedettes FRANCIS F&RMJ!R, MADY CHBISTI A.NS, JOEL M. CREA LE VANDALE Veu tl 

es 1 dans un film unique en français 
nJC.nage- déclaré comme le meilleur film de l'ann6e par la princesse Bibe11eo 

1 ~aaaal'Wallli'llOIOllllllHIWilWt• o 11ta•1rtNllllMll--llllelll'f* .... 'M•lll .................... .; 

SuUna, Galatz, Bra11a 

Batoum 

CA!i!Pl~OGLIO 
DIANA 

IS i:O 
ALllANO 

7 Oet. 

22 S•pt. 
29 Out. à 17 heuree 

à 17 heuree 

- -------
En coïncidence en Italie avec les lu"Cueu"C L~'.-!.:Y r, , , ta1etj 

6t «Lloyd Trltstlno•, pour toutea les destinations à, c:.< • 
nltalia 

Génér a le d'lst~ . . 1Al 

1$arap lskel11sl 1$, 17, 141 M amh&n1, •alata. 
Téléphone 44877-8-9. Aux bureaux de Voyages Natta T•I. 44914 

,, • > • \V.-Lih • 44486 

PBA.TELLI SPEROO 
• 

Qqals de Galata HUdavendlglr Han - Salon Cadlleai Tél. 4479.2 

Départs pour 

Anvers, Rotterdam, Amster· 
dam,tHambourg, ports du Rhin 

Bourgu, Varna, Conetanlza j 

1 

Pirée, larsllille, Valence, Li-' 
verpool. 

Va peurs 

«Ctllypso. 
«Tri/Oii» 

«Ü1/ypso» 
« Traja11us> 

clima NtUU• 

Dateij 
(1.,.1 lllllprhu) 

CompafnilMI 

Compaini1 Reyala , , 
N'•rlandai11 de ldu 26 al 2 .~~ep 

Na>rig .. ion à Vap, àu 23 au HSopl 

" 

Nip~n Yuaeo 
j ll:aisba 

1 

var~ le 2tï~dpt. 
ver1 Je 28 i'.fopt. 

ver. le 19 Nov. 

O.I.T. (Compagnia ltaliana Turiamo) Orianisation Moodi11Je de Vc.yat;es, 
Voyages à forfait.- Billeis f•rroviaires, maritimes el drien11.- 50 01., de 

réductio11 sur les Clumins de Fer Italiens 
Sadre1&er à: FRA.TELL! SPEROO 8alon Cadde1i-Hüdavendi,.r Han 1.hlatat 

Tél. 447~~ 

.................. 
ROMA 

SUClfTÉ RnPnYJE RB J;APITALE DE LIT. ZOO.D00.000 EllTIEREfrlEllT VER É 
Slt&E SOCIAL &1' DllECTIOll CEllTRALE A ROME 

AJDŒE DE l'ONDA'l'ION 1880 

" 

• • • • • • • • • • : • • • • • • t • • • • + L'A u dr &1l1t1 d~pass d'un servic1 spÉcial dB eottres·ferts i 
.............................. 



Samedi 
4 -BEYOOLU 

1 LE CINEMA 11~~/ I!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~~~~~---~~~~~~~!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~!!!!!!!!!!!~~~~~~=~-/ 
Un star très connu à Istanbul: Clar~ Gable et\LES films d'avEnturES -~ 
WILLY FRITSCH 

D11rna Loy \ ··=--=· - -

Il y a troi1 ans, un fait extraordi­
naire se passait en SuMe. Des agents 
de police à cheval devaient frayer un 
passage à Willy Fritsch. invité par 
une des plus grandes sociétés ?iné· 
tographiques suédoises, pour assister 
à la c première » cl 'un film clans. la­
que~ il remplissait le rôlo pr1.11c1~al. 
La 1ennesse clo Stockl~olm rit à 1 ar­
tiste une ovation délirante. 1 La po­
pularité de Willy Fritsch _est clue 
tout entière au charme qui émane 

La vague dos films d'aventures 
, . . • n_yant pour cadre ln jungle mysté· 

Clark Gable, le pop~lnire. JOUdn~I pro - rieuse et ses habitants les uns f~ro-
mior dont tous les c111épl11les stan ce 1 t · b' , 1 
bul apprécient la valeur artistique, s, os au res. socia les! ne ,décro t 
aprè• nvoir tourné un grancl nombre pas.- Que ce soient des films tournés 
do tilms,vient de prendre enfin clos Vft- vrnimont dans la nature comme • 
cances. Celles-ci sont on no peut plus •Chang• et "~loann» ou des r_éallsa­
méritées. lions de stud1_os comme ln eén? des 

Cetiexcellent acteur de l'écran at- r_arzan, pe~t importe : le, J?Uhhc les 
tend la fin des vacances do Mirna Loy aime, avec iusto raison d ailleurs. 
pour terminer avec allo, Io film 1111 . On annon?e ac,tuollement il_ llolly-
cours intitulé les Quaire lfarys. "oocl la sortie dune production sen· 

l\1" ' [ . 1 salionnelle : cBaaloo• due nu pro· 
'. 1rna ,or v10nt de tourner Manne: ducer Clyde Elliot! et dont le soul 

qum avec Spencer 'l'racy. Après,c1uoi interprète blanc est Colin Tapley. 
ce d_ern1er, .\f1rna Loy et Clark (,able Actuellement les opérateurs tra-
réahseront ensemble Tes/ P1/o/. vaillent au cœur de la Malaisie du 

de sa personne. 
Sa vie a'artiste ne 

faciles au début. 

fut pas des plus Kord, on pleine jungle. On y verra 

Un fi.lm SU" la ma""Chaln tous 1es animaux qui hantent 1es pro· 
Ku arrivant à Berlin, tout jeune 

encore. de Kattowitz. sa ville natale, 
le futur 8lar fit un stage, comme 
mécanicien dans les Usines Siemens. 
Puis, atliré par la scèno, il y fit clc 

r n1 Il fondes et brouissailleuses rorôts et on 

[ K 
• [h k y suivra les aventures d'un jeune ox-

hang a1 E plorateur parti ù 1a recherche d'une 
U U bêle rare : Io tigre blanc. ' 

Clyde Elliott, à qui l'on doit déjà 

la figuration. . . . . 11 est question de tourner, :\ Jlol· 
Et d_e fil _en aiguille 11 eut un 1our lywnod où l'on se passionne pour la 

la satisfaot1on d'apprendre que, re- lgueiro 'sino-japonaise, un film sur la 
marqué par un régisseur, ce dernier maréchale Chang Kai Chok, qui prit 
lui confiait un petit rûle dans Ham/el une part très active à la délivrance 
Comme Willy Fritsch s'acquitta de sa de son mari lorsqu'il fut enlevé dnns 
tache à la satisfaction générale il so les circonstances que l'on snit. 
•il offrir nn contrat an « Théâtre do On demanderait à Anna May \\'ong 
Berlin ». de jouor le rûle de la maréchale. 

• Ramenez-les vivants» et • Devi! 
Tiger>, a l'habitude de ce gonco de 
travail extrômement dangereux où la 
forût est souvent inhospitaliùre. Aussi I 
doit-il nous rapporter une bande 
hors de pair qui - et ceci pour les 
amateurs do statistiques - coûtera 
un million do dollars, soit environ 
vingt-huit millions de Cranes ! Fno ba· 
gatelle ! , 

Quelque temps après il reçut ~e 
meilleured propositions, signant en Cm 
un contrat avec Je metteur en sel-no 
danois Benjamin Christens, po~r ~on 
film: Sa femme /'Inconnue. Parmi. un~ 
douzaine de concurrents, c'est lui q u1 
fut choisi. Depuis il a un contrat qui 
se renouvelle tous les ans. 11 a tourné 
ainB"i une foule de films avec dos ve­
dettes féminines de premier ordre. 
Mais Willy Fritsch se souyient sur­
tout, avec plsisir, du travail effectué 
en commun avec sa camarade de tant 
de productions: Lilian Harvey. 

Hamon avarro Un film suF l'inquiètB 
adolBSCBnCB 

t •(> ~ 
Deux beautés de Hollywood: Gloria:stuart et Helen Twelfe 

1 
C 

aôVP~~ en Europe 

Ce sympathique jeune premier qui 
fit r.<ver plus !d'une fcmmo lorsqu'il 
parut clans Ren-lfur a quitté Hollywood 
pour une tournée en Europe. 

SEIZE .A.NS 
__,.,,,-n.-~ 

Cette gentille et fraiche comMie 
tourne un instant au drnmo, mais pas 
assez pour quo la rin manque d'opti­
misme. 

LB grand gala du thtÉma 
il l'Exposition dB .Paris 

L'Allemagne a achet6 cette année-ci LA _,.,,.... ~U~ 
po1.1r la première fois une quantit6 do 59ptO' 

Nos exportations de fruits 

raisins frais,de melons et de pastèques. Istanbul 2~___:...-: tifll) 
Cet essai fait sur los raisins, n'a pas f tJllJ JI ~o trouve actuellement ù Paris. 

Se souvenant sans doute do l'accueil 
tout spécial qu'il y reçut il y a quel­
ques années, après sos retentissants 
triomphes, Ramon Xnvarro so Cern 
peut-titre entendre d'un public qui 
le connaît ot qu'il enthousiasma jadis. 

Une maman encore jeu110 et joli!', "Victoria la 6randE" donné de bons résultats vu le mau- ( cout'll lu 
0 

vais emballage. Les Bulgares et los ____ ...; ____ ~ 
les sep! qif/es est Io onziàme film 

qu'ils ont tourné ensemble. Est-il 
étonnant après cela que ce duo d'ac­
teun soit idéal comme ensemble et 
qu'il suffise d'un mot, d'uu geHte 
entr'eux, pour que ces doux stars se 
comprennent aussitôt et complMcm t 
leur jeu mutuel '/ 

Dans les studios ... 
Derniers Échos dB la 

BiEnnalE dE VEnisE 

uno potito fille égoisto, maladroite, 
exaltée, un homme amoureux, ot voilà 
le trame du Cilm qui oppose dans Io 
CO'Ur d'une femme, l'amour maternel 
il l'amour tout court. 

Il y a une observation juste et assez 
aiguë de l'adolesconco dans Sei:e 
ans. 

__ ,..,. 
Paris. - (De notre corrosponclant 

particulier). 
Lo premier gala cinématographique 

organiaé par la Classo \'I de \'Expo­
sition Internationale ile Paris rn:l7, a 
eu lieu mardi soir clans la salle du 
u Ciné 37 » du Pavillon l'hoto-Ciné­
l'hono. 

Hellènes transportant leur raisin par 
torre beaucoup plus vite, ont concur­
rencé les nûtre; leurs fruits sont allés 
là-bas en bon 6tat. 

Xo!i melons seuls sont parvenus con­
venablement à Hambourg ot ont ~té 
vendus à do bon~ prix. Le transport 
de nos pastèques ayant coûté fort 
cher, elles n'ont pas pu concurrencer 
les pastèques hongroises. 

EvitEZ IES [laSSES PréparatoirES en n~.;~-Il est parfois biEn 
diffitilB d'approcher IE 
" mBttBur en scène " ... 

Nous a~ons longuement pari~. ici­
m&mo. cles pl'Încipaux films qui obtin­
rent des prix à la Biennale de \'oniso. 

Voici l"~noncé exact du prix ohtonu 
par La <irand<' Illusion :« (}ranci prix 
du ,Jurv Internntional cle la Hiennnlo, 
pour lê meilleur film artistique mon­
dial 1937 ». 

L'action se développe avec logique 
ot on s'intéresse presque constam­
ment au caractère entier, mais hu­
main, d'une petite fille romanos<1ue 
ot jalouse qui veut ganlor sa mùre 
pour elle snule. 

Lo charme infmi, langouroux. son· 
suol de Lit Dagovor tisRo autour du 
film un sortilège. On voit ran•mont 
dans un ûtre tnnt do fôminit~ ot 
de trouble séduction. 

Ce gala Plait consacré à l'industrio 
cinématographique britannique ot 
comprenait la projection du grand 
(ilm anglais produit et réalis•~ por 
Herbert \\'ilcox : VTCTOltrA LA 
G JtAXDE, qui vient <le reco1·oir la 
coupe de~ Nations " :l. la " Bionnalo » 
de \'onise et qui est distrihuo <lans Io 
mondo entier par ln maison a1111lri­

df'!A le~ons pnrticulières trOs E10ign1•eA d'un 
ProresRcu r Alle1nan<l énergil1 uP, ctiplô1ué de 
l'Université Je Berlin, et 11rèparnnt à tout~·s 
le!i branches s;colaire~. - En~cigne1nrnt 
Conù::in1rntal. - Prix tri'•H 111od1•r1-;~. -- l~criro 

-- Pl-a! 
... C'est ce 4ue prétend un de 1108 

confrères, jeune encore dans la car­
rière d'interviewer, et qui raconte am· 
si sa déconvenue ; 

• Vous entrez, pour la première 
fois, dans un studio. \"ous cherchez, 
par exemple, le metteur en ~,·~~e, 
pour lui parler : vouR ne le connnis­
aez pas. 

Mais, voici un jeune hommo très 
bien habillé et qui parait aasez con­
tent de lui-même. \'ous ~ous appro­
chez. li vous observe d'un air dédai­
gneux ; vous êtes intimidé. C'est sû­
rement lui le metteur en sc1mo. 

Mais, tout à coup. arrive un autre 
jeune homme encore mieux hahillé 
que le précédent. Celui-111 porte un 
joli complet gris; et un joli petit 
nœud pavillon semble voler sous son 
menton. 

Le petit nœud papillon donne une 
tape Hlgère sur J'épaule de l'autre 
jeune homme et lui demanda d'un ton 
désinvolte : 

« Dites donc, rapportez-moi rapi­
dement un arrosoir, une canno à 
pêche et un vi<?loncelle.Vous trouvnrez 
ça aux accessoires "· 

Le premier j euue homme \'olo aux 
• accessoires '" sans mot dire. Ce 
n'était donc pas lui le metteur on 
scène'! 

Mais où se trouve donc Io nwtteur 
en scîme '? 

Vous aussi, vous all<>z commencer à 
prendre des airs dégagés do ~~and 
seigneur possesseur ll'une voiture 
cinquante chevaux et demi, échappe­
ment libre. Pourquoi no pas faire 
comme tout le monde ? 

lln homme, la casquette 8Ur la tûlo, 
un mauvais chandail sur lui, laco une 
de ses chaussures, un genou il terre. 

. " Eh ! vieux frère, quo vous lui 
ditos, tu pourrais pa" m'rnnsrigner .. 
où qu'il est Io singe ... oGi enfin, 
quoi, .•• le metteur en scù1w ? ... » 

Le type à genoux lève ltis yeux, 
n'a pas l'air trop content : c'(•St lui 
le metteur en scène. 

D'autre part, 11 côté dos brillants 
succès remportés par Io Cinéma mon­
dial à \'enise, relevons les trois im­
portantes récomp01w11s obtenues pnr 
la firme américaine TU\. O. 

La Coupe des ::\ations dûcernéo à 
La Rt'inc l'icloria; la coupe cle l'lslitul 
Nalional /acistc pour la meilleure 
photographie dé cernée an film R. 
J(. O. ll'il1/ersel (Sous les Ponls de New­
J'ork). 

La Coupe de la Direction nûnérale 
du Théâtre pour le meilleur dessin, 
attrihué à la production do Walt Dis­
ney. 

Le Ku-Klux-Klan 
à. l'écran 

Un vient de lire dans la prosse \'ex­
traordinaire aventure du président do 
la Cour Suprême amûricaine, qui os t 
également le membre numéro 1 de ln 
terrible secto du Ku-Klux-1\lnn. Le 
scandale aux gtats-C"nis ost énormo 
ot pour se justifie•. co haut magistrat 
est obligé de_rontrer précipitamment à 
Washington. 

C st que le Ku-Klux· Klau sème la 
terreur. Tous ses rites étranges, ses 
crimes sont dénoncés dans le lilm 
0 légiofl noire 11ue l'on va projeter 
bientôt sur los écrans do l'Univers. 

81.IDDS et trnvaux~ ùe co1uptnhitité par co1np 
. • t...1.,Ule exp~rtn1en~té en turc C't en /rau· 

(OIS a partir du vnx de --. Lt.qs. par llloi~. 
S'ndresser au 1ournnt sous It. A. 

nu ,Journal sou~ .rH.E.11.\R \1'lO:iH11 3 

Karl Schoubock, son partenaire, ost 
d'une Ct·oicleur cl6sesp(•ranto. Mais 
quel beau mannequin ! 

caine R. K. O. Radio . Ln p\Ein centra de Benoglu va<tc 
1
'""

1 

Sahino Peto1·s ('t <lérnldmo Ktllt 
ont de la fraicheur ot do la sensibi· 
lité dans les rôles, difficiles à tenir, de 
doUJ< enfants terribles. 

Herbert \\ïlcox accompagnait mi"~ 
Anna Noaglo, qui n incarnô avec un 
respect ot une v(oritü Uto1111ante Io rôle 
écrasant de la lloino Victorin, jeune 
fille d~ tR ans monlnnl sur le Trône, 
en 1837, et reine âgé~, c!Jnt on fûte 
les GO ans clc rùgne on 1897. 

. " J p1lu v n n l 
~er\•1r ile bureaux ou 111• n1ngn~in CHt !\ l<1u~r 
S'adresser pour intor1nntlnn, à ln •Hociot.i 
()perain itnliana", IRtiklal Caddcsi, Ezaci 
<;iktn:iyi, à ciltè dt'!J (•tahli!l~c111entR •lii~ 
~toc;;' 's \' 01ec•. 

]EUDE UniVBrsitairn di•po•crnit c1c quet-

J' Accuse ... ! 
L'attribution, au nouveau film 

d'Abel Ganco, )'Accuse, clo la Médail­
le d'Or du C. I. D. A. L. C., dans 
un vote unanime des roprosentants cle 
52 nations, et sous ln présidence do 
Mademoiselle Hélène Vararesro, clas­
se définitivement cotte wuvro parmi 
los grandes productions de la saison 

1937-38. 
La nouvelle version dea ,J'ACCUSE 

est on somme la suite de la version 
muette \réahstlo jacl1s par Abel Gance) 
son prnlongement cla vision clo ce que 
la guerre a laissé dans le cwur d11s 
hommos vingt ans aprùs• ajoute 
Abel Gance. 

\'iclor Francon incarne le çorrier 
,Jean Diaz (rôle créé dans la version 
muette par Séverin Mars). Il est en· 
touré de Lino Xoro (Edith Laurin) 
Renée Devillers (Hélène), Delaitre, 
,Jean Max, Marjolaine, And ru Nox ,etc ... 

.J'ACCCSE sera présenté incossa­
ment, ot cotte sortie est attendue 
avec le plus grand intérôt. 

. Il <1ue!-l heure~ parl 
Jl?"r pour ~onncr doR lc~·-0ns <1<' turc et 
d1verses RC1cnccs. Pourrait évent. s'e1u­
ployer toute l'après 1nidi. F.crirc sous 
•Universitaire• il la Boite J>olit..'110 17G lstnn· 
bul. 

Pia.no à. vendre 

La projection de VICTORIA LA 
<lUANDE, pr~cédée par l'exécution 
du «God Save The King" et do ln cMar­
sellaise». fut reçue avec onthousiasmo 
par les invités qui admirùrent la boau­
to du film et la qua!it6 de la recons· 
t i tu ti on h i s torique . !!!!11!!!!11!!!!11!!!!11!!!!11!!!!11!!!!11!!!!11!!!!11!!!!11!'!!!!!!!11!'!!!~~ 

Cette séance fut suivie d'un bal 
dans les jardins qui entourent Io Pa­
villon du Cinéma et la soir6e se pro­
longea fort tard dans la nuit. 

" MRMAH COLIBRI " rsçoit 
C'est une double réception ù la­

quelle nous assistons aujourcl 'hui. La 
réunion qui se déroule devant nous 
sous !'mil attentif du mott&ur en scùne 
Jean Dréville, coïncide avec la récep­
tion des membres do la presse que 
la vedette du film, Huguette Duflos, 
accueillera clans quelques instants. 

Nous voyons les couples tournoyer 
gaiement, tan'.lis qu'à l'écart Io fils de 
la maison, Bernard Lancret, reste 
sombre. Cette soiréo offerte par ses 
parents, Huguette Duflos et .Jean 
\\"orms, pour fêter ses fianç'.tilles avec 
la toute charmante Denise Bosc, est 
attristée pour lili par un affreux soup­
çon. Bernard Lancret n'a-t·il pas sur· 
pris, un instant auparavant, sa mère 
qu'il entoure d'un filial respect, se 
laisser embrasser par son meilleur 
camarade, .Jean-Pierre Aumont. 

tout neuf, joli 1neubl~, grand ror1nnt cadre 
en rer. cor<lrcs crois(•cR. 

S'a1lrcsser: Bakî:t. ;\g-ae, l{nranliL.: B.tkkal 
Sokak, Xo. H (Beyojlu). 

LEçons d'allEmand Et d'anglais •Ïn•i 
<1uc prl!parntionR spt-cinh·~ des dirfi•rentes 
branches con11nercinl<'s 1•t de~ cxa1ncns du 
baccalaurilnt - Pn particulier el en groupe -
par jeune profe~!:-lf"nr allc•1nn111I, connais~ant 
bien le rran~aÎR, eURl'ÏJ:llfilll i't J'l~niversil~ 
d'Istanbul, et agrég6 <'Il philoHophie ('t ès 
lettres de l'Fniversité d<' B~rlin. Nouvelle 
méthoùe radirnle ot rnpidl'. l'RtX )IQDER­
TES. S'adtc:;isf'r nu journal Heyoql!: ~ous 
J>rof. ~f. M.0 

[omptab!E BXpérimEnté ~,'.:i~~.;.~rr ~-~;.10 
françi:1is, s 1occupcrait tout<"! la journlie ou 
quelques h<'urf!~ )lnr jour, rérérenr<'S ile 
prenlier or<lr<', prét«:'nt1ons Jno1le~tc~, s'a­
dresser au journal sous D .• \. 

~----------·----· 
Appartement 

de 7 chambres nluni 
i de tout le confort 

Ceci est la naissance du drame qui 
se dérnule dans MA~IAN COLTBlll. 
Lo sujet traité par Batnillo est suivi 
fidèlement. 

La scùne tc>rmin6e, nous avons le 
plaisir d'ontomlt'Q lluguotto Duflos 
nous parler ollo mAme do ~faman Co· 
libri et nous dire sa joio do créer un 
si beau rôle do femme. 

à Jouer 
Sur l'avenue du tramway, 

aéré et ensoleillé, calorifère, 
.eau froide et chattde, o.scen.~ 

se11r. S'adresser nu portier de 
l'immeuble UYGUN, Taksim EIÈVES de l'Ecole AllemandE, ;,~~

1

?1~ 

Obi. E1npr. intl-ri~ur ~ l· ·. 
~ . •ur ·' 

01>1. E111pr. in1"rt• tif. 
gnni) .. - 0 •. 1 _,., tS 

Ohl. nons du Tri·•"r ,, , 1r,f.1'1 

1 Trli"l1r .. 
Obl. BonR 1 u · .. Ifs 
Oh!. Dette Turque ' 

tranche 'i tft 
Obl. Dette Tur«t110 

trnn<'hr 7 1, 
Obi. nctlC' Turqur 

tranche 

J,.oncl rl'f' 
N<'"'·Ynr\,; 
p3rÎS 
~tilnn 

Brtucrll"!I 
Athi"nrs 
Gent·,·<' 

Sofia 1 Anl i:ttt..~ rlli\ll 

I'ragur 
\Ïl'llOr 

Madri1l 

Bf'rlin 
\'arfl11\'i<' 
H1ult1prE;t 
Hucar<'"t 
HC'l~J'!UIC 
YokohflfllR 

fi tnt·~ 1101111 

)10~1·0U 

or 
J\\cC'itliY<' 
fl:tnk·nott~ 

1 .~ 
, , .7< . ~· 

1 g6 ,. 

Ça peut se pa•serjpout-ùtro comme 
ça. •Il n'est pas dit quo 1;a se passe 
toujours ainsi, loit~ delà ! 

Après cette premwre entrcrno, plu­
tût désastreuse, avec le mettonr en 
scène, si vous ôtes venu pour 
lui demander un serl"ice il serait pré· 
!érable qui vous remettez votre de­
mande à plus tard. 

ne frét1uentenl plus l'ocole ( quel qu'en soit 
le moti[) s.ont énergique1nenl et e[Ucnceu1ent 

!
1réparés à toutes les branches !lcolaires par 
eçons partil:ulii·res don'1ées pnr R1;pi·titeur 

A.lleman<l diplbrné. - E. ~gg[(L ·1~ME ... r H.A.­
DlCAL. - Prill trè~ réduita. Ecrire i:;ous 

· Topçu caddesi No. 2. 

·--------------4~· Sahlbi : O. Pf!lMl 

Umumi Ne~riyat MUdürli: 

On •i vous voulez rev<'nir l.>1enlôt, 
rasez-vous les cheveux. par exemple, 
et collez-vous uno lausso harhr, sauf 
t1videmment, s1 vous tus hnrhu de 
nature. 

·REPETITEUH• 1 

Uomptahle • cor1·e81>ondant 
<'Xp(>ri1ni'!Jtl1". pn.rra\tr! 1' 1nn:d . an(~" nngllüs 
ft·a.n~ni1'! w:r1·1• tn1·r h1~hreu. c·IH•rt•1u~ place 
évcntueÙt.•1nenl 1l11ur t;ll~' parll•' j1n11·né(', Pré 
tl"nliou~ 1nodt>,.le~. f.erirt• 11l'loni Po..;tnkutusu 
12'1, :\lcrkt.~z 1~0 ta i, 1stan\Ju1. 

Dr. Abdlit Vehab BERKEN 

Berekt'"I Znde No 34-3.'i M Harli ve Sk 

Telefon 4021!1 


